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Quelques  nouvelles  espèces  de  eestodes  d’oiseaux 

Par  Hélène  BACZYNSKA 


Tous  les  matériaux  qui  font  le  sujet  de  cette  étude  pro¬ 
viennent  de  différentes  grandes  collections  et  nous  ont  été 
remis  par  M.  le  prof.  Fuhrmann. 

Voici  la  liste  des  espèces  étudiées: 


Espèces 

1)  Davainea  multicapsulata,  nov.  sp. 

2)  Davainea  ceylonica ,  nov.  sp. 

3)  Davainea  pénétrons,  nov.  sp. 

4)  Davainea  cohni ,  nov.  sp. 

5)  Davainea  friedbergi  ( Linstow) 

6)  Davainea  spiralis,  nov.  sp. 

7)  Gotugnia  fuhrmanni,  nov.  sp. 

8)  Choanotaenia  stellifera.  ( Krabbe.J 

9)  Acanthocirrus  (?)  multicanalis  nov.  sp. 

10)  Hymenolepis  ( Echinocotyle )  multiglan- 

dularis  nov.  sp. 

11)  Hymenolepis  vag inata,  nov.  sp. 

12)  Hymenolepis  lubicirrosci ,  nov.  sp. 

13)  Hymenolepis  kowalewski,  nov.  sp. 

14)  KowalewskieUa  longiannulata, 

nov.  g.  nov.  sp. 

15)  Amoebotaenia  brevicollis  Fuhrmann. 

16)  Panderina  fulirmanni,  nov.  sp. 

17)  Panderina  otidis,  nov.  sp. 

18)  Progynotaenia  pauciannulala ,  nov.  sp. 


Hôtes 

Phasianus  spec. 

Pavo  cristalus. 

Gallus  domesticus. 
Gallus  domesticus. 
Phasianus  colchicus. 
Columba  spec. 

Pavo  cris  la  tus. 
Scolopax  g  a  II  inago . 
Scolopax  gallinago. 

Larus  fusais. 
Recurvirostra  avocetta. 
Dicholophus  cristalus. 
Fuligula  cristata. 

Totauus  stagnalis. 
Hoplopterus  spira. 
Bucco  spec. 

Otis  brachyotus. 
Hoplopterus  spira. 


Que  M.  le  prof.  D1  O.  Fuhrmann,  mon  dévoué  professeur, 
veuille  recevoir  ici  l’expression  de  ma  profonde  reconnais¬ 
sance  pour  les  précieuses  directions  qu’il  a  bien  voulu  me 
donner. 
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Davainea  mu  lticapsu  LATA ,  110V.  S  [J. 

Fig.  1-6. 

Hôte  :  Phasianus  spee. 

Localité  :  Allemagne. 

Musée  d’histoire  naturelle  de  Berlin.  Flacon  N°  4123 b. 

Cette  espèce  ne  peut  être  identifiée  à  aucune  aulre  espèce 
de  Davainea  des  Gallinacés.  L’exemplaire  que  j’ai  étudié  mesu¬ 
rait  à  peu  près  7  cm.  de  long  et  sa  largeur  maxima  était 
de  1,4  mm. 

Le  scolex  large  de  0mm,27  est  un  peu  globuleux.  Les 
quatre  ventouses  ovales  sont  munies  sur  leur  bord  de  nom¬ 
breux  crochets.  Le  rostellum,  large  de  0mm,052,  est  armé 
d’environ  125  crochets  disposés  en  double  couronne.  Les  cro¬ 
chets  ont  une  longueur  de  13  f*  et  leur  forme  est  celle  de  tous 
les  crochets  de  Davainea.  Le  scolex  est  nettement  séparé  d’un 
cou  peu  allongé,  mesurant  Oim,81. 

Tous  les  proglottis  sont  beaucoup  plus  larges  que  longs. 
Les  segments  avec  les  organes  génitaux  bien  développés  sont 
cinq  fois  plus  larges  que  longs.  En  arrière,  les  proglottis 
s’allongent  un  peu,  mais  les  segments  mûrs  ont  quand  même 
encore  une  largeur  qui  est  deux  fois  plus  grande  que  la  lon¬ 
gueur. 

La  musculature  longitudinale  est  formée  de  deux  rangées 
de  faisceaux,  dont  les  internes  sont  plus  forts  et  renferment 
de  12  à  14  fibres.  Quant  aux  muscles  longitudinaux  externes 
ils  se  présentent  sous  forme  de  fibres  presque  toujours  isolées, 
disséminées  dans  le  parenchyme  cortical.  La  musculature 
transversale  et  dorso-ventrale  est  peu  développée.  Des  quatre 
vaisseaux  excréteurs  seuls  les  ventraux  sont  réunis  par  des 
commissures.  Les  vaisseaux  dorsaux  sont  très  étroits.  Les 
pores  génitaux  sont  unilatéraux  et  les  conduits  sexuels  passent 
entre  les  vaisseaux  excréteurs  vers  le  milieu  du  bord  du  pro¬ 
glottis. 

Les  organes  génitaux  mâles  apparaissent  dans  les  seg¬ 
ments  éloignés  de  2  cm.  en  arrière  du  scolex.  La  poche  du 
cirre  piriforme  est  courte,  0mm,09  de  long  avec  un  diamètre 
de  0mm,046.  Par  sa  disposition  elle  se  trouve  plutôt  du  côté 
dorsal  et  n’atteint  jamais  le  canal  excréteur.  Les  parois  mus¬ 
culaires  de  la  poche  du  cirre  sont  fortes;  elles  sont  compo¬ 
sées  surtout  de  fibres  longitudinales.  Le  pénis  est  court  et 
inerme.  Le  vas  deferens  est  très  caractéristique,  avec  ses 
nombreuses  ondulations  dans  la  partie  antérieure  du  proglot- 
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Fig.  1. 
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Fig.  6. 


Fig.  1-6.  Davainea  multigapsulata,  nov.  sp. 

Fig.  1.  Scolex.  Fig.  2.  Crochet  du  rostellum.  Fig.  3.  Coupe  longitudinale 
d’un  jeune  proglottis.  Fig.  4.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  développé. 
Fig.  5.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr.  Fig.  6.  Capsule  parenchyma¬ 
teuse  avec  trois  oncosphères. 

pc  poche  du  cirre,  ci  cirre,  vd  vas  deferens,  t  testicules,  o v  ovaire,  vil  glande  vitel- 
logène,  vç  vagin,  cap  capsules  parenchymateuses,  os  encosphère. 
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tis.  Dans  la  poche  du  cirre  même  le  canal  déférent  forme 
également  quelques  lacets.  Les  testicules  au  nombre  de  35  à 
40  sont  disposés  en  deux  groupes,  gauche  et  droit,  une  seule 
rangée  de  testicules  en  arrière  réunit  ces  deux  groupes.  Dans 
les  coupes  transversales  on  voit  les  testicules  disposés  en 
deux  couches.  Le  diamètre  des  testicules  mesure  0mm,04. 

Le  vagin  est  ventral  et  son  long  canal  remplace  le  récep¬ 
tacle  séminal  qui  n’est  pas  spécialement  différencié.  L’ovaire 
est  fortement  lobé.  Sa  largeur  atteint  0pm,32;  sa  longueur, 
0mm,17.  En  arrière  de  l’ovaire  et  du  côté  ventral  se  trouve  la 
glande  vitellogène  large  de  0mm,057  et  longue  de  0mm,036. 
Entre  l’ovaire  et  la  glande  vitellogène  se  trouve  du  côté  dor¬ 
sal  la  glande  coquillière  d’un  diamètre  de  0mm,03. 

Les  nombreuses  oncosphères  se  groupent  dans  des  cap¬ 
sules  parenchymateuses,  qui  se  plaçent  aussi  en  dehors  des 
canaux  excréteurs.  Sur  les  coupes  horizontales  on  voit  en 
général  trois  oncosphères  dans  chaque  capsule.  Les  capsules 
parenchymateuses  avec  leurs  oncosphères  sont  identiques  par 
leur  structure  à  celles  de  Davainea  leptosoma  décrit  par  Fuhr- 
mann  (1896). 


Davainea  ceylonica,  nov.  sp. 

Fig.  7-9. 

Hôte  :  Pava  cristatus. 

Localité:  Cevlan.  Collection  Fuhrmann. 

Cette  espèce  de  Davainea  rentre  également  dans  les  Davai¬ 
nea  à  pores  génitaux  disposés  unilatéralement.  La  nouvelle 
espèce  que  nous  allons  étudier  est  longue  de  3  à  4  cm.  et 
large  de  lmm,328. 

Le  scolex,  globuleux,  mesure  0mm,4  de  diamètre.  Les 
quatre  ventouses  ont  un  diamètre  de  0mm,13  et  portent  une 
quantité  de  tout  petits  crochets  sur  leur  bord.  Le  rostellum 
est  large  de  0mm,052,  armé  d’environ  120  crochets  longs  de 
10  fj.  et  disposés  en  double  couronne. 

Le  cou  nettement  séparé  du  scolex  est  long  de  lmm,05  et 
large  de  0mm,112. 

Les  proglottis  du  strobila  comme  chez  la  plupart  des  espè¬ 
ces  de  Davainea  sont  tous  plus  larges  que  longs.  La  forme 
des  segments  est  trapézoïdale.  Les  premiers  segments  sont 
larges  de  0mm, 384  et  longs  de  O™ 111 ,08 ;  ceux  qui  portent  les 
organes  génitaux  bien  développés  ont  linm,018  de  largeur  et 
0mm,24  de  longueur;  enfin  les  proglottis  mûrs  sont  larges  de 
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lmm,98  et  longs  de  0ram,73.  Les  pores  génitaux  sont  unilaté¬ 
raux  et  débouchent  dans  le  premier  tiers  du  bord  du  seg¬ 
ment  La  musculature  longitudinale  de  cette 
espèce  est  très  intéressante.  Sur  les  coupes 
transversales  on  voit  une  seule  couche  de  fais¬ 
ceaux  longitudinaux  bien  distincts  avec  20  à 
25  fibres.  En  dehors  de  cette  couche  se  trouvent 
de  tout  petits  groupes  de  muscles  allant  aux 
cellules  subeuticulaires  et  remplissant  ainsi 
tout  le  parenchyme  externe.  Les  muscles  trans¬ 
versaux  et  dorso-ventraux  sont  faibles. 


Fig.  7. 


Fig.  8. 


Fig.  7-9.  Davainea  ceylonica,  nov.  sp. 

Fig.  7.  Scolex  et  première  partie  du  strobila.  Fig.  8.  Coupe  transversale  à 
travers  d’un  proglottis  développé.  Fig.  9.  Coupe  transversale  à  travers  d'un  pro- 
glottis  mûr. 

ml  muscles  longitudinaux;  yoir  les  explications  des  figures  n0*  1-6. 


Les  vaisseaux  excréteurs,  surtout  les  vaisseaux  ventraux, 
décrivent  sur  leur  parcours  une  espèce  de  spirale.  Les  com¬ 
missures  des  canaux  sont  bien  visibles.  Le  canal  excréteur 
dorsal  a  un  diamètre  de  0mm,013;  il  est  situé  au-dessus  du 
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canal  ventral  qui  est  à  peu  près  quatre  fois  plus  grand.  Les 
canaux  excréteurs  passent  à  une  distance  de  0mm,144  du  bord 
du  segment. 

La  poche  du  cirre  est  piriforme,  ou  presque  cylindrique 
et  atteint  à  peine  le  canal  excréteur.  Sa  longueur  est  de 
0mm,13  et  son  diamètre  de  0mm,03I2.  La  musculature  de  la 
poche  du  cirre  est  formée  sur  tout  de  muscles  longitudinaux 
et  sa  structure  est  identique  à  celle  de  Davainea  tetragona 
(Molin)  Blanchard  (1891).  Le  pénis  est  musculeux.  Le  canal 
déférent  décrit  de  nombreuses  ondulations  dans  le  paren¬ 
chyme  interne  de  sorte  qu’il  occupe  toute  sa  hauteur.  Le  canal 
du  vas  deferens  est  étroit,  entouré  de  nombreuses  cellules 
glandulaires,  fortement  colorées.  Dans  la  poche  du  cirre  le 
canal  déférent  décrit  également  quelques  faibles  lacets.  Le 
nombre  des  testicules  est  très  restreint.  Les  testicules  sont 
disposés  à  gauche  et  à  droite  des  organes  génitaux  femelles. 
Le  diamètre  des  testicules  mesure  0mm,049. 

Le  vagin  débouche  en  arrière  et  du  côté  ventral  de  la 
poche  du  cirre.  C’est  un  long  canal  dont  les  ondulations  oc¬ 
cupent  presque  toute  la  hauteur  du  parenchyme  interne.  Le 
vagin  se  dilate  souvent  par  place  et  fonctionne  comme  ré¬ 
ceptacle  séminal.  Il  y  a  près  de  l’ovaire  un  tout  petit  recep- 
taculum  seminalis  fusiforme  de  0mm,086  de  longueur.  Les 
parois  du  vagin  sont  très  minces.  L’ovaire  est  situé  juste  au 
milieu  du  segment.  Il  est  fortement  lobé  et  occupe  presque 
toute  la  hauteur  du  proglottis.  La  largeur  de  l’ovaire  atteint 
0mm,256  et  sa  longueur  mesure  0mm,192.  Au-dessous  de 
l’ovaire  est  située  la  glande  vitellogène  large  de  0mm,09'l  et 
longue  de  0mm,078.  Tout  au-dessus  de  la  glande  vitellogène 
se  trouve  la  glande  coquillière  de  0mm,039.  Les  œufs  mûrs 
sont  placés  dans  des  capsules  parenchymateuses  hautes  de 
Omm, 492.  ces  capsules  se  trouvent  aussi  à  l’extérieur  des 
vaisseaux  excréteurs.  A  l’intérieur  de  chaque  capsule  se 
trouvent  6  à  10  œufs.  Les  oncosphères  mesurent  0mm,0182  et 
sont  entourées  d’une  enveloppe  de  0mm,028  de  diamètre. 

Davainea  penetrans.,  nov.  sp. 

Fig.  10-15. 

Hôte  :  Gallus  domesticus. 

Localité:  Afrique  orientale. 

Musée  de  Berlin.  Flacon  Q  526. 

Cette  forme  est  particulière,  car  elle  pénètre  jusqu’au 
fond  de  la  submuqueuse  du  tube  digestif,  tandis  que  la  plu- 


193 


Fig.  10-15.  Davainea  penetrans,  nov.  sp. 

Fig.  10.  Scolex.  Fig.  11.  Scolex  pénétrant  dans  la  submuqueuse  de  son 
hôte.  Fig.  12.  Coupe  transversale  d’un  proglottis  mûr.  Fig.  13.  Poche  du  cirre 
avec  canalis  masculinus. 

sni  submuqueuse,  m  muqueuse,  eut  cuticule,  tnt  muscles  transversaux,  cm  canalis  mas¬ 
culinus,  sphin  sphincter. 
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part  des  cestodes  d’oiseaux  se  fixent  seulement  dans  les  vil¬ 
losités  de  la  muqueuse  intestinale.  L’animal  ne  mesure  que 
3  à  4  cm.  de  longueur  totale  et  lm«ï,5  de  largeur  maximale. 
Le  scolex,  large  de  0mm.,352,  long  de  01^288;  possède  qua¬ 
tre  ventouses,  armées  sur  le  bord  de  14  à  45  rangées  de  cro¬ 
chets.  Le  grand  axe  des  ventouses  mesure  0mm,169  de  dia¬ 
mètre. 

Le  scolex  est  muni  d’un  rostellum  d’une  largeur  de 
0mm,104  avec  environ  240  crochets,  longs  de  13  jx  et  disposés 
en  double  couronne. 


Fig.  14.  La  musculature,  coupe  transversale.  Fig.  15.  Coupe  longitudinale 
d’un  proglottis  mûr. 


Le  cou  n’est  pas  nettement  séparé  du  scolex;  il  est  large 
de  0mm,336  et  long  de  0mm,97. 

Les  segments  sont  plus  larges  que  longs.  Ceux,  à  organes 
génitaux  développés,  mesurent  l»'m,05  de  largeur  et  0mm,112 
de  longueur  et  les  proglottis  mûrs  sont  larges  de  lmm,44  et 
longs  de  0mm,48. 

La  musculature  de  cette  forme  présente  une  structure 
tout  à  fait  spéciale.  Les  muscles  longitudinaux  forment  quatre 
couches  de  faisceaux  dont  l’interne  renferme  de  10  à  12  fibres 
par  faisceau.  En  dehors  de  cette  couche  dans  le  parenchyme 


195 


cortical  jusqu’à  la  cuticule  se  trouvent  trois  rangées  de  fais¬ 
ceaux.  La  musculature  transversale  et  dorso-ventrale  est  assez 
faible. 

Les  vaisseaux  excréteurs  passent  à. une  distance  de  0ram,24 
du  bord.  Les  pores  génitaux  sont  unilatéraux  et  débouchent 
au  milieu  du  bord  du  proglottis. 

La  poche  du  cirre  a  une  structure  très  intéressante.  Elle 
représente  un  sac  ovale  long  de  0mm,106  et  large  de  0mm,078, 
avec  une  musculature  extrêmement  forte  et  épaisse,  mesurant 
0mm,031.  Cette  musculature  est  formée  exclusivement  de  mus¬ 
cles  longitudinaux  ;  tout  à  l’extérieur  seulement  se  trouve  une 
couche  de  muscles  circulaires.  Le  cloaque  génital  dans  le 
sens  propre  de  ce  mot  n’est  pas  profond,  mais  il  forme  un 
canal  musculeux  long  de  0mm,057.  C’est  le  «.canalis  masculinus » 
qui  est  si  caractéristique  pour  le  genre  Tetrabothsius  (Fuhr- 
mann  1899),  mais  tout  à  fait  exceptionnel  pour  les  Davainea. 
Dans  ce  «canalis  masculinus»  on  voit  souvent  un  long 
pénis  armé  de  toutes  petites  épines.  Le  canal  déférent  fait 
quelques  légères  ondulations  dans  la  poche  du  cirre  même; 
traversant  ensuite  le  canal  excréteur,  il  se  prolonge  jusqu’au 
milieu  du  segment  et  dessine  de  tout  petits  lacets  dans  la 
partie  antérieure  du  proglottis.  Les  testicules  au  nombre  de 
45  à  20  sont  disposés  à  gauche  et  à  droite  des  glandes 
sexuelles  femelles.  Une  seule  rangée  de  testicules  postérieurs 
réunit  ces  deux  groupes.  Le  diamètre  des  testicules  est  de 
0mm, 041 6. 

Le  vagin  passe  du  côté  ventral  et  en  arrière  de  la  poche 
du  cirre.  Il  forme  un  canal  presque  rectiligne  large  de 
0mm,0182.  A  la  partie  antérieure  où  le  vagin  débouche  dans  le 
cloaque  génital  ses  parois  sont  musculeuses,  entourées  des 
muscles  longitudinaux  et  circulaires;  dans  le  parenchyme 
interne  le  vagin  fonctionne  comme  réceptacle  séminal. 

L’ovaire  situé  au  milieu  du  segment  et  fortement  lobé  ne 
présente  rien  de  particulier.  En  arrière  de  l’ovaire  est  placée 
la  glande  vitellogène  ovale,  large  de  0mm,078  et  long  de 
0mm,0286.  Les  œufs  sont  d’abord  expulsés  isolément  de 
l’utérus  dans  le  parenchyme;  puis  dans  les  proglottis  plus 
avancés  ils  se  groupent  et  sont  enfermés  dans  un  grand 
nombre  de  capsules  parenchymateuses,  qui  dépassent  les 
,  vaisseaux  excréteurs.  Les  oncosphères  mesurent  0mm,01U4  et 
les  enveloppes  qui  les  entourent  ont  0mm,0134  de  diamètre. 
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Davainea  Couni,  nov.  sp. 
Fig.  16-19. 


Hôte  :  Gallits  domesticus. 

Localité  :  Afrique  orientale. 

Musée  de  Berlin.  Flacon  Q  526  b. 

Cette  forme  est  longue  de  2  à  3  cm.  et  large  de  lmm,7 
Le  scolex  mesure  0mm,24  de  diamètre  et  0mm,192  de  lon¬ 
gueur.  Les  quatre  ventouses  sont  armées  de  44  rangées  de 
crochets.  Le  rostellum,  large  de  0mm,033,  est  muni  d’environ 
160  crochets  longs  de  0mm,008,  disposés  en  double  couronne. 
La  forme  des  crochets  est  celle  de  tous  les  Davainea. 

Le  cou  faiblement  délimité  du  scolex  est  large  de  0mm, 16 
et  long  de  lmm,62  Les  proglottis  d’abord  sont  très  courts, 
de  sorte  que  les  segments  avec  les  organes  génitaux  déve¬ 
loppés  sont  19  fois  plus  courts  que  larges,  tandis  que  les 
proglottis  mûrs  sont  seulement  2  */2  fois  plus  courts  que 
larges. 

Les  vaisseaux  excréteurs  sont  éloignés  de  0inm,288  du 
bord  du  segment.  Je  n’avais  malheureusement  à  ma  dispo¬ 
sition  que  des  coupes  longitudinales,  de  sorte  que  je  n’ai  pas 
pu  étudier  à  fond  la  musculature  de  cette  espèce.  Dans  le 
parenchyme  cortical  se  trouvent  des  corpuscules  calcaires. 

La  poche  du  cirre,  piriforme,  est  très  petite,  longue  de 
0mm, 078  et  large  de  0mm,0286.  Sa  musculature  est  faible. 
Le  vas  deferens  forme  quelques  lacets  dans  la  poche  du  cirre, 
puis  de  légères  ondulations  jusqu’au  milieu  du  segment.  Les 
testicules,  au  nombre  de  10  à  15,  sont  disposés,  pour  la  plu¬ 
part,  du  côté  aporal  du  proglottis.  Une  seule  rangée  de  testi¬ 
cules  passe  en  arrière  des  glandes  génitales  femelles,  comme 
chez  Davainea  penetrans  nov.  sp. 

Le  vagin  débouche  en  arrière  de  la  poche  du  cirre;  dans 
sa  partie  antérieure,  le  canal  du  vagin  est  musculeux,  puis  il 
se  dilate  dans  le  parenchyme  interne  en  un  receptaculum 
seminalis  long  de  0mm,10i  et  large  de  0mm,018.  L’ovaire, 
fortement  lobé  et  ramifié,  est  large  de  0mm,64.  Il  est  situé 
dans  la  partie  antérieure  du  segment.  En  arrière,  la  glande 
vitellogène,  qui  est  également  lobée,  mesure  0mm,104  de 
largeur.  Les  œufs  sont  groupés  dans  les  capsules  parenchy¬ 
mateuses  qui  mesurent  0inm,13  et  qui  se  trouvent  aussi  à 
l’extérieur  des  canaux  excréteurs. 
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Fig.  16. 


Fig.  17. 


Fig.  16-19.  Davaïnka  cohni,  nov.  sp. 

Fig.  16.  Scolex.  Fig.  17.  Coupe  longitudinale  dfun  jeune  proglotlis.  Fig.  18 
Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  plus  avancé.  Fig.  19.  Coupe  longitudinale' 
d’un  proglottis  mûr. 
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Davainea  spiralis,  nov.  sp. 

Fig.  20-23. 

Hôte  :  Columba  spec. 

Localité:  Nouvelle  Guinée. 

Musée  de  Berlin.  Flacon  n°  4304. 

Cette  nouvelle  espèce  de  Davainea  est  longue  de  3  à  4  cm., 
large  de  4mm,28. 

Le  scolex  est  relativement  grand.  Son  diamètre  mesure 
0mm,2‘24.  Les  quatre  ventouses,  très  petites  (diamètre 
0mm,052),  sont  munies  de  7  rangées  de  très  fins  crochets 
dans  la  partie  antérieure  de  la  ventouse.  En  arrière,  le 
nombre  des  rangées  de  crochets  diminue  successivement,  et 
ceux-ci  finissent  par  disparaître  complètement.  Le  rostellum 
très  large,  de  forme  obtuse,  mesure  0mm,45  de  diamètre. 
Il  est  armé  de  300  crochets  longs  de  0mm,0156.  Les  pro- 
glottis  sont  très  courts,  comme  nous  le  voyons  dans  les  seg¬ 
ments  à  organes  sexuels  développés,  où  la  longueur  atteint 
seulement  0mm,112,  tandis  que  la  largeur  est  de  0mm,977. 
Les  segments  plus  mûrs  ont  0mm,16  de  long  et  lmm,42 
de  large.  Les  pores  génitaux  sont  unilatéraux  et  débouchent 
dans  le  premier  tiers  du  bord  du  proglottis.  Les  conduits 
sexuels  passent  entre  les  vaisseaux  excréteurs,  qui  sont  éloi¬ 
gnés  du  bord  du  proglottis  de  0mm,208. 

La  musculature  de  cette  forme  est  caractéristique.  Les 
muscles  longitudinaux  forment  3  rangées  de  faisceaux,  dont 
la  couche  la  plus  interne  renferme  des  faisceaux,  formés  de 
41  à  44  fibres,  la  suivante  de  3  à  5  fibres,  et  la  dernière,  la 
plus  externe,  seulement  de  2  à  3  fibres.  En  dehors  de  ces 
3  lames  de  faisceaux,  nous  voyons  encore  des  muscles  longi¬ 
tudinaux  isolés  dans  le  parenchyme  cortical.  Iai  musculature 
transversale  et  dorso-ventrale  ne  présente  rien  de  particulier. 

Les  premiers  segments  sont  d’abord  mâles,  comme  du 
reste  chez  la  plupart  des  espèces  de  cestodes,  après  seule¬ 
ment  l’appareil  sexuel  femelle  commence  à  se  différencier. 

La  poche  du  cirre,  musculeuse,  longue  de  0mm,404,  a  la 
forme  d’un  sac  ovale  et  n’atteint  jamais  le  canal  excréteur. 
Le  pénis,  de  même  fortement  musculeux,  est  recouvert  de 
longues  soies  mesurant  0mm, 0078.  La  musculature  de  la  poche 
du  cirre  est  formée  de  muscles  longitudinaux.  A  l’entrée  de  la 
poche  du  cirre  se  trouve  un  fort  sphincter.  Comme  chez  le 
Davainea  paucitesliculata  des  pigeons  (Fuhrmann  4909),  le 
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Fig.  20. 


Fig.  21. 


Fig.  22. 


Fig.  23. 


Fig.  20-23.  Davainea  spiralis,  nov.  sp. 

Fig.  20.  Scolex  et  la  ventouse  avec  les  nombreux  crochets.  Fig.  21.  Coupe 
longitudinale  à  travers  la  poche  du  cirre  et  le  vagin.  Fig.  22.  La  musculature, 
coupe  transversale.  Fig.  23.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 
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nombre  des  testicules  est  très  restreint  et  leur  diamètre 
mesure  0mm,039.  Le  canal  déférent  légèrement  ondulé  dans 
sa  partie  médiane  est  entouré  à  sa  partie  latérale  de  nom¬ 
breuses  cellules  prostatiques. 

Le  vagin  débouche  en  arrière  et  du  côté  ventral  de  la  poche 
du  cirre.  Au  commencement,  il  est  musculeux  et  armé  d’un 
fort  sphincter  comme  la  poche  du  cirre.  Le  canal  du  vagin, 
presque  rectiligne,  se  dilate  ensuite  en  un  petit  réceptacle 
séminal  fusiforme,  long  de  0mm,052.  L’ovaire,  aplati,  mesure 
0mm,352  de  largeur.  La  glande  vitellogène  est  relativement 
très  grande;  située  en  arrière  de  l’ovaire,  elle  mesure 0mm ,0832. 
Les  capsules  parenchymateuses,  peu  nombreuses,  ont  0mm,104 
de  diamètre  et  renferment  4  à  6  œufs. 

La  disposition  des  capsules  est  identique  à  celle  de  Davaineci 
goura  Fuhrmann  et  de  Davainea  micracantha  Fuhrmann  (1909), 
c’est-à-dire  que  les  capsules  parenchymateuses  restent  entre 
les  vaisseaux  excréteurs.  Cette  forme  représente  une  nouvelle 
espèce  de  Davainea,  vivant  en  parasites  chez  les  pigeons.  Ni 
la  longueur  totale,  ni  le  nombre  des  crochets  du  rostellum, 
ni  la  structure  de  la  poche  du  cirre  avec  son  pénis  ne  corres¬ 
pondent  à  aucune  des  espèces  connues  de  ce  groupe. 


Davainea  friedbergii  (Linstow)  Blanchard  1891. 

Fig.  24-27. 


Hôte  :  Phasianus  colchicus. 

Localité:  Allemagne.  Collection  Fuhrmann. 

Cette  espèce  connue  depuis  1878  sous  le  nom  de  Davainea 
friedbergii  Linstow  fut  décrite  par  Blanchard  en  1891  et  par 
Stiles  en  1896. 

Je  ne  veux  ajouter  aux  descriptions  de  ces  auteurs  que 
quelques  détails  sur  l’organisation  interne. 

La  musculature  longitudinale  est  formée  de  deux  couches 
de  faisceaux,  quoique  cette  disposition  ne  soit  pas  toujours 
très  nette.  La  couche  interne  est  composée  de  faisceaux  plus 
grands  qui  renferment  environ  16  à  18  fibres.  La  muscula¬ 
ture  transversale  et  dorso-ventrale  est  relativement  faible.  Le 
parenchyme  cortical  est  parsemé  de  nombreux  corpuscules 
calcaires. 

Des  quatre  vaisseaux  excréteurs,  seuls  les  ventraux  sont 
visibles  et  distants  du  bord  du  progloltis  de  0mm,32  ;  leur  dia¬ 
mètre  mesure  0mm,065. 
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Fig.  24. 


Fig.  26. 


Fig.  24-27.  Davainea  friedbergii  (Linstow). 

Fig.  24.  Scolex.  Fig.  25.  Coupe  longitudinale.  Fig.  26.  Coupe  longitudi¬ 
nale  d’un  proglottis  mûr.  Fig.  27.  Coupe  transversale  d’un  proglottis  mûr. 


La  poche  du  cirre,  piriforme,  est  très  petite.  Sa  longueur 
atteint  seulement  0mm,114  et  sa  musculature  formée  de  mus¬ 
cles  longitudinaux  est  relativement  faible.  Le  pénis  est 
inerme.  A  l’intérieur  de  la  poche  du  cirre  le  vas  deferens 
forme  quelques  lacets.  Le  cloaque  génital,  à  peine  marqué, 
est  situé  au  milieu  du  bord  du  segment.  Le  canal  déférent, 
après  avoir  traversé  les  canaux  excréteurs,  se  présente  sous 
forme  d’un  étroit  canal,  décrivant  de  nombreuses  ondulations 
dans  la  partie  antérieure  du  proglottis.  Les  testicules,  au 
nombre  de  25  à  32,  sont  disposés  des  deux  côtés  de  l’ovaire. 
Dans  la  partie  aporale  du  proglottis,  le  nombre  des  testicules 
est  plus  grand.  Les  deux  groupes  gauche  et  droit  sont  réunis 
en  arrière  de  l’ovaire  par  une  seule  rangée  de  testicules.  Leur 
diamètre  mesure  0mm,049. 

Le  vagin  passe  du  côté  ventral  et  en  arrière  de  la  poche 
du  cirre.  Le  canal  du  vagin,  large  de  0mm,0013  fait  de  légères 
ondulations  et  se  dilate  en  un  petit  réceptacle  séminal.  Ce 
receptaculum  seminalis  fusiforme  est  situé  au  milieu  du 
segment.  Sa  longueur  atteint  seulement  0mm,091  et  sa  largeur 
Omm, 026.  L’ovaire  est  excessivement  lobé,  large  de  0mm,352  et 
long  de  0mm,112.  Les  capsules  parenchymateuses  au  nombre 
d’environ  100  par  proglottis  sont  disposées  en  deux  couches 
sur  les  coupes  transversales.  Chaque  capsule  renferme  sur 
les  coupes  2  à  3  œufs  avec  un  diamètre  de  156  n.  Les  capsules 
parenchymateuses  se  trouvent  également  en  dehors  des  canaux 
excréteurs. 


ÇOTUGNIA  FUHRMANNI,  nOV.  Sp. 
Fig.  28-32. 


Hôte  :  Pavo  cristatus. 

Localité:  Ceylan.  Collection  Fuhrmann. 

Cette  espèce  est  la  deuxième  forme  du  genre  Çotugnia 
habitant  les  Gallinacés. 

La  première  fut  signalée  par  Pasquale  en  1890  comme 
Çotugnia  digonopora  et  décrite  ensuite  par  Diamare  en  1893 
(Stiles  1896).  La  nouvelle  espèce  que  nous  allons  étudier  a 
une  longueur  de  6  à  8  cm.  et  une  largeur  de  2mm,5. 

Le  scolex  un  peu  aplati  mesure  0mm,56  de  diamètre  et 
0mm,4  de  longueur.  Les  quatre  grandes  ventouses  de  0mm,182 
de  diamètre,  se  touchent  presque  au  milieu.  Les  bords  des 
ventouses  sont  armés  de  nombreux  crochets  très  lins.  Le  ros- 
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Fig.  28-32.  COTUGNIA  KUHRMANNT,  nOV.  Sp. 

Fig.  28.  Scolex.  Fig.  29.  Préparation  totale.  Fig.  30.  Coupe  transversale 
d’un  proglottis  développé.  Fig.  31.  La  musculature,  coupe  transversale.  Fig.  32. 
Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 
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telium,  large  de  0mra,086,  porte  une  double  couronne  de  cro¬ 
chets  au  nombre  d’environ  170  et  longs  de  15 jx. 

Le  cou  légèrement  contracté  est  long  de  0mm,32,  large  de 
0mm,48.  Les  proglottis  du  strobile  sont  tous  plus  larges  que 
longs.  Les  plus  jeunes  segments  ont  0mm,89  de  largeur  et 
0mm,069  de  longueur,  tandis  qué  ceux  dont  les  organes  géni¬ 
taux  sont  bien  développés  mesurent  lmm,78  de  largeur  et 
0mn,,389  de  longueur. 

La  musculature  de  cette  espèce  est  extrêmement  intéres¬ 
sante.  Les  muscles  longitudinaux  sont  distribués  en  deux  cou¬ 
ches  de  faisceaux,  dont  la  couche  la  plus  profonde  est  formée 
de  grands  faisceaux  de  50  à  60  fibres,  tandis  que  la  couche  la 
plus  superficielle  renferme  des  faisceaux  plus  petits,  composés 
de  11  fibres  environ.  La  musculature  transversale  est  forte¬ 
ment  développée  ;  elle  entoure  non  seulement  le  parenchyme 
interne,  mais  forme  3  couches  de  faisceaux  transversaux, 
s’intercalant  entre  les  couches  de  muscles  longitudinaux. 
En  dehors  de  la  dernière  couche  de  muscles  transversaux  se 
trouve  une  couche  de  fibres  isolées.  La  disposition  de  la  mus¬ 
culature  transversale  ressemble  beaucoup  à  celle  de  Cotugnia 
collini  Fuhrmann  (1908  c.  ).  Cette  disposition  est  surtout 
caractéristique  pour  la  famille  des  Acoleinæ  Fuhrmann.  Je 
n’ai  pas  vu  de  corpuscules  calcaires  sur  mes  préparations. 

Les  vaisseaux  excréteurs  longitudinaux  sont  très  éloignés 
du  bord  du  segment.  Dans  un  proglottis  large  de  2mm,26,  les 
canaux  excréteurs  se  trouvent  à  une  distance  de  0mm,58  du 
bord.  La  disposition  des  vaisseaux  excréteurs  ventraux  avec 
leur  diamètre  de  0mm,128  et  leurs  commissures  était  seule 
visible  sur  les  préparations.  Les  pores  génitaux  et  tous  les 
organes  sexuels  sont  doubles.  Les  testicules,  au  nombre  de 
60  à  70,  occupent  toute  la  partie  postérieure  du  proglottis. 
Nous  les  trouvons  également  sur  le  bord  du  segment  en 
dehors  des  canaux  excréteurs;  ils  font  défaut  seulement 
dans  la  partie  antérieure  du  segment.  Le  diamètre  des 
testicules  est  de  0mm,08.  Le  vas  deferens  forme  de  nom¬ 
breux  lacets,  entourés  dans  tout  leur  parcours  de  cellules 
glandulaires,  prostatiques  de  10  j*  de  diamètre.  Les  lacets  du 
canal  déférent  occupent  toute  la  hauteur  du  parenchyme 
interne,  et  leur  canal  a  13  de  diamètre.  La  poche  du  cirre, 
très  étroite,  allongée,  a  une  forme  plutôt  tubuleuse.  Sa  lon¬ 
gueur  est  de  0mm,468,  sa  largeur  de  0mm,039.  Elle  débouche 
dans  le  second  tiers  du  bord  du  proglottis  et  dépasse  les 
canaux  excréteurs  de  0mm,039.  A  l’extrémité  interne  de  chaque 
poche  du  cirre  se  trouve  un  muscle  rétracteur  qui  se  perd 
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dans  le  parenchyme  interne.  La  musculature  même  de  la 
poche  du  cirre  est  relativement  mince.  Les  parois  ont 
0mtn,0156  d’épaisseur  et  sont  formées  presque  entièrement  de 
muscles  longitudinaux.  Le  pénis  avec  son  canal  extrêmement 
étroit  paraît  être  très  musculeux.  Le  cloaque  génital  est  pro¬ 
fond,  étroit  et  fortement  musculeux. 

Les  organes  génitaux  femelles  :  l’ovaire,  la  glande  vitello- 
gène  et  la  glande  coquillière  sont  rapprochés  des  bords  laté¬ 
raux  du  segment.  Le  milieu  de  l’ovaire  dans  un  segment 
large  de  lmm,9  est  placé  à  une  distance  de  0mm,65  du  bord 
du  proglottis.  Chaque  ovaire  est  fortement  lobé,  large  de 
0mm, 185  et  long  de  0mm,065.  Les  bords  extérieurs  de  ses  lobes 
touchent  presque  le  canal  excréteur.  En  arrière,  ventrale- 
ment,  est  située  la  glande  vitellogène  large  de  0mm,4  et  longue 
de  0mm,09.  Ses  lobes  sont  très  serrés.  La  glande  coquillière 
est  dorsale  par  rapport  à  la  glande  vitellogène.  De  forme 
ovale,  elle  mesure  0mm,078  de  diamètre.  Le  vagin  s’ouvre  dans 
le  cloaque  génital  en  avant  et  du  côté  ventral  de  la  poche  du 
cirre.  De  là  le  vagin  décrit  des  ondulations  légères  dans  le 
parenchyme  interne,  puis,  après  avoir  dépassé  le  canal  excré¬ 
teur,  il  se  dilate  en  un  receptaculum  seminalis  relativement 
petit,  fusiforme,  long  de  0mm,171.  A  l’intérieur  du  réceptacle 
séminal  se  trouvent  souvent  des  œufs,  comme  c’est  le  cas 
chez  les  Anoplocephalides  (Fuhrmann  1902).  Le  canal  du  vagin, 
long  de  0inm,37  et  large  de  0mm,013,  est  entouré  d’une  épaisse 
couche  de  cellules  qui  semblent  être  des  cellules  glandulaires 
ou  peut-être  des  myoblastes,  parce  que  leurs  parois  sont 
musculeuses.  Au  début  de  son  développement,  l’uterus  est 
sacciforme  et  se  trouve  dans  la  partie  dorsale  du  segment. 
Plus  tard,  les  parois  de  l’uterus  disparaissent,  et  nous  trou¬ 
vons  les  œufs  disposés  isolément  dans  le  parenchyme.  Ce 
parenchyme  forme  de  toutes  petites  capsules  qui  ne  ren¬ 
ferment  qu’un  seul  œuf.  Ces  capsules  parenchymateuses, 
comme  les  testicules  tout  en  restant  dans  le  parenchyme 
interne,  dépassent  les  canaux  excréteurs.  Nous  n’avons  pas 
vu  les  proglottis  entièrement  mûrs.  Les  petits  embryons 
mesuraient  48  (J.  à  l’intérieur  des  capsules  parenchymateuses 
ayant  0mm,29  de  diamètre. 

En  comparant  notre  espèce  à  Cotugnia  digonopora  (Pasquaee) 
Diamare,  nous  constatons  entre  ces  deux  espèces  d’abord  des 
différences  dans  les  dimensions  des  divers  organes,  puis  des 
différences  dans  l’anatomie  interne,  quoique  la  description  de 
Pasquale  et  Diamare  soit  très  sommaire  et  très  courte. 

Pour  taire  ressortir  ces  différences,  je  résumerai  en  un 
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court  tableau  toutes  les  données  concernant  Cotugnia  digono- 
pora  Diamare  et  l’espèce  nouvelle  que  je  viens  de  décrire  : 


Cotugnia  Fuhrmanni , 

Cotugnia  digonopora 

'  • 

nov.  sp. 

Diamare,  1893. 

Longueur  totale.  .  . 

60  à  80  mm. 

40  à  80  mm. 

Largeur  . 

2mm,5 

8  mm. 

Diamètre  du  scolex  . 

0mm,56 

jmm^4 

Diamètre  du  rostellum 

0mm,086 

0mm,22  . 

Nombre  des  crochets. 

170 

? 

Longueur  des  crochets 

7  ^,5 

8  g, 35 

Pores  génitaux  .  .  . 

Dans  le  second  tiers  du 

au  milieu  du  bord 

bord  du  proglottis. 

du  proglottis. 

CHOANOTÆNIA  STELL1  FERA  (KRABBE)  1869. 

Fig.  33-35. 

Hôte  :  Scolopax  gallinago. 

Localité  :  Gouvernement  de  Poltawa  (Russie). 

Musée  de  Berlin.  Flacon  0514  6. 

Cette  forme,  connue  depuis  1869,  a  été  décrite  par  Krabbe 
dans  son  magistral  travail  sur  les  cestodes  d’oiseaux.  W.  Ciærc 
en  1911  ne  donne  qu’une  courte  description  de  cette  espèce. 
Pour  cette  raison,  je  me  suis  décidée  à  en  donner  une  des¬ 
cription  plus  complète  avec  quelques  détails  anatomiques. 

Les  crochets  du  Choanotænia  stellifera,  disposés  en  simple 
couronne,  répondent  à  ceux  figurés  par  Krabbe  (fîg.  67-68, 
pl.  3),  mais  leur  longueur  est  de  0mm,065  chez  mes  spéci¬ 
mens,  tandis  qu’elle  est  de  0mm,045  à  0mm,055  chez  les  spéci¬ 
mens  étudiés  par  Krabbe. 

La  longueur  totale  de  mes  exemplaires  oscille  entre  5  et 
6  mm.  et  leur  largeur  ne  dépasse  pas  0mm,05,  de  sorte  que 
par  sa  taille  très  petite  cette  espèce  se  rapproche  beaucoup 
de  Choanotænia  intermedia  Fuhrmann,  qui  atteint  une  lon¬ 
gueur  de  2  à  3  mm.  Les  segments  de  la  partie  antérieure  du 
strobila  peuvent  s’allonger,  de  sorte  que  les  proglottis  peuvent 
être  aussi  longs  que  larges.  Les  segments  dont  les  organes  gé¬ 
nitaux  sont  développés  mesurent  0mm,336  de  largeur  et  0limi, 08 
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de  longueur.  Les  proglottis  mûrs  sont  larges  de  et 

longs  de  0mm,144. 

Le  scolex  est  globuleux.  Son  diamètre  atteint  0mm,27.  Les 
quatre  énormes  ventouses  souvent  nettement  détachées  du 


Fig.  33. 


Fig.  34. 


Fig.  33-35.  Choanotænja  stelufera  (Krabbe). 

Fig.  33.  Scolex.  Fig.  34.  Crochets  du  rostellum.  Fig.  35.  Coupe  longitu¬ 
dinale  d’un  segment  développé. 
rs  receptaculum  seminalis. 


scolex  ont  0mm,13  de  diamètre  maximal.  Les  10  crochets  du 
rostellum  sont  disposés  en  simple  couronne;  comme  nous 
l’avons  dit,  la  longueur  des  crochets  atteint  0mm,065  et  le  dia¬ 
mètre  du  rostellum  est  de  0in|»,067.  L’anatomie  du  rostellum 
ressemble  beaucoup  à  celle  du  Choanotænia  intermedia  Fuhr- 
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mann,  où  nous  voyons  le  même  sac  musculeux  double.  Dans 
sa  partie  antérieure  le  rostellum  forme  un  renflement  terminal, 
renfermant  des  muscles  locomoteurs  des  crochets,  comme 
c’est  le  cas  chez  Choanotænia  paradoxa  (Rudolphi)  Clerc  1903. 
Le  cou  fait  défaut,  la  segmentation  commençant  immédiate¬ 
ment  en  arrière  du  scolex.  L’habitus  du  strobila  rappelle  un 
peu,  comme  Clerc  l’a  déjà  indiqué,  celui  de  Choanotænia 
paradoxa. 

Les  muscles  longitudinaux  internes  forment  deux  couches, 
dont  la  plus  interne  est  composée  de  faisceaux  plus  grands 
avec  7  à  8  fibres.  En  dehors  de  ces  couches  se  trouvent  un 
grand  nombre  de  libres  isolées.  La  musculature  transversale 
et  dorso-ventrale  est  relativement  faible. 

Des  quatre  vaisseaux  excréteurs,  les  canaux  ventraux  sont 
distants  du  bord  du  segment  de  0mm,096  et  les  canaux  dorsaux 
de  0mm,026  seulement.  Le  diamètre  du  canal  ventral  est  deux 
fois  plus  grand  que  celui  du  canal  dorsal. 

Les  pores  génitaux  sont  irrégulièrement  alternant,  comme 
nous  le  voyons  chez  les  autres  représentants  de  ce  genre, 
vivant  en  parasite  chez  les  Charadriif ormes .  Les  canaux  géni¬ 
taux  passent  entre  les  vaisseaux  excréteurs  dans  la  partie 
antérieure  du  proglottis.  Le  cloaque  forme  une  papille  géni¬ 
tale  comme  chez  Chaonotænia  paradoxa  (Rud.). 

La  poche  du  cirre  est  très  petite;  elle  a  seulement  0mm,052 
de  longueur.  Sa  musculature  est  faible.  Le  pénis  ne  présente 
rien  de  particulier.  Le  vas  deferens  forme  de  nombreux  pelo¬ 
tons  du  côté  dorsal  du  segment.  Les  testicules  au  nombre  de 
6  à  8  sont  disposés  dans  la  partie  postérieure  du  proglottis. 
Le  nombre  si  restreint  des  testicules  correspond  à  peu  près  à 
celui  de  Choanotænia  ægyptica  Clerc  (1909).  La  forme  des  tes¬ 
ticules  est  très  variable;  tantôt  ils  sont  ovales,  tantôt  ronds, 
avec  un  diamètre  de  0mm,052. 

Le  vagin  débouche  sous  la  poche  du  cirre  et  forme  un 
canal  presque  rectiligne.  Au  milieu  du  segment,  le  vagin  se 
dilate  en  un  réceptacle  séminal  fusiforme,  mesurant  0mm,078 
de  diamètre.  L’ovaire,  lobé,  n’est  pas  nettement  double.  11 
atteint  0mm,156  de  largeur.  La  glande  vitellogène  se  trouve 
du  côté  ventral  et  mesure  0mm,098  de  largeur.  L'utérus  est 
sacciforme.  Dans  les  segments  mûrs  il  occupe  toute  la  largeur 
du  proglottis.  Les  oncosphères  ont  0mm,0156  de  diamètre  et 
sont  entourées  de  trois  enveloppes. 
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ACANTHOCIRRUS  (?)  MULTICANALIS,  110V.  Sp. 

Fig.  36-39 

Hôte  :  Scolopax  gallinago. 

Localité  :  Gouvernement  de  Poltawa  (Russie). 

Musée  de  Berlin;  flacon  0514a?. 

L’espèce,  que  j’ai  étudiée,  rentre  probablement  dans  le 
genre  Acanthocirrus  Fuhrmann  (1907a)  quoique  l’absence  du 
scolex  et  de  proglottis  mûrs  ne  me  permettent  pas  de  résou¬ 
dre  la  question  définitivement.  Tous  les  segments  sont  très 
courts,  de  sorte  que  sur  les  coupes  longitudinales  tous  les 
organes  sont  tellement  serrés  qu’il  est  très  difficile  de  com¬ 
prendre  leur  organisation.  Cette  espèce  est  longue  de  3  à  4  cm. 
environ.  Les  bords  des  segments  sont  frisés  et  très  irréguliers. 
Les  proglottis  avec  organes  génitaux  développés  sont  larges 
de  1  mm.  à  lmm,54  et  longs  de  0mm,Ü64. 

La  musculature  longitudinale  consiste  en  deux  couches  de 
faisceaux,  dont  la  plus  interne,  bien  développée,  comprend 
par  faisceau  25  à  30  fibres  qui  mesurent,  dans  leur  ensemble, 
0mm, 026.  En  dehors  de  cette  couche  se  trouve  une  rangée  de 
tout  petits  faisceaux  de  2  et  3  fibres.  Sous  la  cuticule  nous 
observons  de  nombreux  faisceaux  musculaires  isolés.  Tout 
le  parenchyme  cortical  est  rempli  par  des  corpuscules  cal¬ 
caires  de  O»™, 078  de  diamètre. 

Le  système  excréteur  présente  des  particularités  très 
curieuses.  Sur  les  coupes  longitudinales  nous  voyons  8  ran¬ 
gées  de  canaux  excréteurs,  dont  les  quatre  médianes  repré¬ 
sentent  les  canaux  ventraux  et  les  quatre  latérales  les  canaux 
dorsaux.  Des  quatre  canaux  ventraux  médians,  deux  sont 
distants  du  bord  du  segment  de  0mm,352;  les  deux  autres,  de 
0mm, 48.  Des  quatre  canaux  dorsaux  latéraux  les  deux  plus 
externes  sont  distants  des  bords  du  segment  de  0mnqi56;  les 
deux  plus  internes,  de  0mm,247. 

Les  pores  génitaux  sont  unilatéraux  et  les  conduits  sexuels 
passent  entre  les  vaisseaux  excréteurs.  La  poche  du  cirre,  très 
petite,  est  longue  de  0mm,059,  large  de  0,0156.  Elle  n’atteint 
jamais  le  canal  excréteur.  Par  contre  chez  Acanthocirrus  mac- 
rorostralus  Fuhrmann,  la  poche  du  cirre  touche  le  canal  excré¬ 
teur  aporal  et  chez  Dilepis  macropeos  Clerc  (cette  espèce,  créée 
par  Clerc  rentre  sans  aucun  doute  dans  le  genre  Acantho¬ 
cirrus ),  elle  s’étend  même  jusqu’au  milieu  du  segment.  La 
structure  du  pénis  est  très  intéressante  et  caractéristique.  Il 
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Fig.  36-39.  Acanthocirrus  (?)  multicanalis,  nov.  sp. 

Fig.  36.  Coupe  transversale.  Fig.  37.  Poche  du  cirre.  Fig.  38.  Coupe  trans¬ 
versale  montrant  la  disposition  des  vaisseaux  excréteurs.  Fig.  39.  Coupe  longi¬ 
tudinale  montrant  huit  vaisseaux  excréteurs. 

cor.  c.  corpuscules  calcaires,  excl  canal  excréteur  dorsal,  ex.v  canal  excréteur  ventral. 
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est  armé  à  sa  base  de  8  à  10  crochets  longs  de  78  [*,  formant 
une  espèce  de  couronne  autour  de  son  orifice.  Outre  cette  arma¬ 
ture  basale,  le  pénis  est  tout  couvert  de  petites  épines.  Le 
canal  déférent  forme  une  vesicula  seminalis  externa,  longue 
de  0mm,0572.  Les  testicules,  peu  nombreux  sont  situés  du 
côté  dorsal  du  segment;  ils  peuvent  même  pénétrer  entre  la 
musculature  longitudinale  du  parenchyne  cortical.  Le  dia¬ 
mètre  des  testicules  mesure  0mm,083. 

Le  vagin  débouche  du  côté  ventral  de  la  poche  du  cirre. 
Dans  sa  partie  antérieure,  il  forme  en  entrant  dans  le  cloaque 
un  entonnoir  garni  de  nombreux  petits  crochets.  Sa  muscu¬ 
lature  est  faible.  Au  milieu  du  segment,  le  vagin  forme  un 
réceptacle  séminal  long  de  0mm,456.  L’ovaire  présente  un 
aspect  très  particulier.  Placé  du  côté  ventral  du  proglottis,  il 
occupe  toute  la  largeur  du  parenchyme  interne  et  pénètre  par 
place  dans  le  parenchyme  cortical.  La  glande  vitellogène  est 
très  large;  située  au-dessus  de  l’ovaire,  elle  présente  deux 
ailes  étroites,  larges  chacune  de  0mm,13.  Au-dessus,  située 
plus  dorsalement,  se  trouve  une  toute  petite  glande  coquil- 
lière  de  0mm,039  de  diamètre.  Il  n’y  avait  malheureusement 
pas  de  proglottis  murs  dans  mes  préparations. 


Hymenolepis  (Echinocotyle)  multiglandularis,  nov.  sp. 

Fig.  40-44. 

Hôte  :  Larns  fusais. 

Localité:  Caire.  Collection  Fuhrmann  n°  85. 

Cette  forme  représente  sans  aucun  doute  une  nouvelle 
espèce  du  sous-genre  Echinocotyle,  vivant  en  parasite  chez  les 
Landes,  chez  lesquels  on  n’avait  pas  encore  signalé  de  repré¬ 
sentants  de  ce  sous-genre.  Les  autres  espèces  connues  comme 
Echinocotyle  rosseteri  Blanchard  (1891)  vivent  chez  les  Anse- 
rif ormes,  et  les  trois  :  Echinocotyle  nitida  (Krabbe)  Echinocotyle 
uralensis  Clerc  (1903),  et  Echinocotyle  tennis  Clerc  (1906) 
vivent  chez  les  Charadrii formes. 

Le  plus  long  de  mes  exemplaires  mesurait  7  mm.  avec 
une  largeur  maximale  de  0ram,28.  Le  scolex  est  identique,  par 
sa  forme,  à  celui  d 'Echinocotyle  rosseteri ,  mais  les  dimensions 
sont  beaucoup  plus  petites;  il  est  large  de  0mm,l'5.  Le  rostel- 
lum  est  aussi  muni  de  10  crochets,  comme  c’est  le  cas  chez 
tous  les  Echinocotyle,  cependant  la  forme  des  crochets  ne  cor¬ 
respond  précisément  à  aucune  des  espèces  de  ce  sous-genre. 


On  peut  la  l'approcher  de  celle  de  Echinocotyle  tenuis  Clerc, 
mais  la  partie  antérieure  est  plus  longue  chez  notre  espèce. 
La  longueur  totale  des  crochets  mesure  O™11 ,0286,  tandis  que 
ceux  de  E.  tenuis  Clerc  ont  0inm,02  de  long.  Les  quatre  ven¬ 
touses  oblongues  avec  un  diamètre  maximal  de  0mm,104  sont 
armées  de  tout  petits  crochets  longs  de  0mm,005.  La  dispo¬ 
sition  de  ces  crochets  et  identique  à  celle  d 'Echinocotyle 
rosseteri.  Le  cou  mesure  0mm,91. 

La  musculature  consiste  en  muscles  longitudinaux,  dis¬ 
posés  en  deux  couches,  dont  l’interne  est  composée  de  huit 
faisceaux,  quatre  ventraux  et  quatre  dorsaux,  disposition  que 
nous  retrouvons  aussi  chez  d’autres  Hymenolepis.  La  muscu¬ 
lature  dorso-ventrale  est  très  forte. 

Les  quatre  vaisseaux  excréteurs  sont  très  étroits;  le  canal 
ventral,  un  peu  plus  large  que  le  dorsal,  ne  mesure  que 
0mm, 0078.  Les  pores  génitaux  sont  unilatéraux,  et  les  conduits 
sexuels  passent  entre  les  vaisseaux  excréteurs.  Cette  dispo¬ 
sition  est  tout  à  fait  particulière  pour  les  espèces  de  ce  sous- 
genre,  parce  que  chez  toutes  les  autres  formes  de  ce  groupe 
les  canaux  sexuels  passent  au-dessus  des  vaisseaux  excré¬ 
teurs.  Les  trois  testicules  sont  répartis  dans  la  partie  posté¬ 
rieure  du  segment.  Le  testicule  opposé  au  pore  génital  est 
placé  plus  en  avant  que  les  deux  autres,  et  ses  dimensions 
sont  aussi  un  peu  plus  grandes.  Le  diamètre  des  testicules 
atteint  jusqu’à  0mm,067  dans  le  segment  développé.  Le  canal 
déférent  forme  une  vésicule  séminale  longue  de  0mm,052.  La 
poche  du  cirre  est  relativement  très  grande,  sa  longueur 
atteint  0mm,156  ou  même  0mm,495,  de  sorte  qu’elle  touche  le 
vaisseau  aporal.  La  forme  en  massue  de  la  poche  du  cirre 
s’amincit  dans  sa  partie  porale.  Cette  poche  est  placée 
du  côté  dorsal  et  à  l’avant  du  segment.  A  l’intérieur  de  la 
poche  du  cirre  se  trouve  une  vesicula  seminalis  interna.  Sa 
musculature  est  faible  et  formée  essentiellement  de  muscles 
longitudinaux.  Le  pénis  est  fortement  armé  d’une  quantité 
de  petites  épines,  comme  c’est  le  cas  chez  Echinocotyle  nitida 
Krabbe  et  E.  rosseteri.  Au-dessus  de  la  poche  du  cirre  se 
trouve  le  sacculus  accessorius,  organe  très  caractéristique  de 
ce  sous-genre.  L’axe  maximal  de  ce  sac  accessoire  mesure 
0mm,0338.  Sa  musculature  est  extrêmement  développée  et 
formée  de  muscles  radiaires  comme  chez  Echinocotyle  nitida 
(Krabbe).  A  son  entrée  dans  le  cloaque,  ce  sac  est  armé  en 
outre  de  forts  piquants  longs  de  0mm,01.  Après  avoir  étudié 
cette  forme,  il  me  semble  que  1  e  sacculus  accessorius  n’a  aucun 
rapport  avec  le  vagin,  comme  l’affirme  Clerc  dans  sa  des- 
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Fig.  40. 


Fig.  41. 


Fig.  42. 


Fig.  40-44.  Hymenolepis  multiglandularis,  nov.  sp. 

Fig.  40.  Crochet  du  scolex.  Fig.  41.  Crochet  de  ventouse.  Fig.  42.  Prépa¬ 
ration  totale  d'un  segment  jeune.  Fig.  43.  Préparation  totale  d'un  segment  déve¬ 
loppé.  Fig.  44.  Coupe  transversale  à  travers  poche  du  cirre,  sacculus  accesso- 
rius  et  vagin. 

sc.  sacculus  accessorius,  glp-  glandes  prostatiques. 


cription  d ’Echinocotyle  nitida  (Iyrabbe).  Ce  sac  débouche  en 
effet  directement  dans  un  profond  cloaque,  et,  comme  il  est 
très  éloigné  du  vagin,  il  peut  être  considéré  plutôt  comme 
un  organe  accessoire  de  l’appareil  copulateur  mâle.  Autour 
du  sacculus  accessorius  sont  disposées  de  nombreuses  glandes. 

Le  vagin  débouche  dans  le  cloaque  du  côté  ventral  et  au- 
dessous  de  la  poche  du  cirre.  La  partie  antérieure  du  vagin  est 
fortement  musculeuse  et  entourée  de  nombreux  myoblastes. 
Le  réceptacle  séminal  fait  défaut.  L’ovaire,  nettement  divisé 
en  deux  lobes,  est  situé  du  côté  ventral;  il  est  un  peu  déplacé 
vers  le  bord  aporal.  Sa  largeur  maximale  mesure  0mm,156. 
Au-dessous  de  l’ovaire  se  trouve  la  glande  vitéllogène  en 
forme  de  mure  large  de  0mm,0916.  Dans  les  segments  mûrs, 
l’utérus  sacciforme,  situé  d’abord  du  côté  ventral  et  dans  la 
partie  postérieure  du  proglottis,  occupe  ensuite  tout  le  seg¬ 
ment.  Les  oncosphères  ont  10  jx  à  11  n  de  diamètre. 


Hymenolepis  vagin  ata,  nov.  sp. 

Fig.  45-48. 

Hôte  :  Recurvirostra  avocetta. 

Localité  :  Egypte,  Caire.-  Collection  Fuhrmann. 

Cette  espèce  est  longue  de  4  cm.  et  large  de  lmnyl3.  Son 
scolex  d’un  diamètre  de  0mra,195,  possède  quatre  ventouses 
de  0mm,078.  Le  rostellum  se  présente  sous  forme  d’un  long  sac 
,de  0mm,189.  Les  dix  crochets  disposés  en  simple  couronne  ont 
une  longueur  de  0mm,036.  Les  crochets  ne  répondent  exacte¬ 
ment  à  ceux  d’aucune  espèce  de  Hymenolepis  vivant  en  para¬ 
site  chez  les  Charadriiformes  bien  que  par  leur  forme  ils  ap¬ 
partiennent  au  type  de  crochets  de  Hymenolepis  spinosa  Lins- 
tow  (1906)  H.  styloïdes  Fuhrmann  (1906)  et  II.  brackycephala 
(Krabbe)  Cohn  (1901). 

Le  cou  est  très  court. 

Les  proglottis  peuvent  s’allonger  considérablement,  cepen¬ 
dant  les  segments  sont  plus  larges  que  longs. 

La  musculature  comme  chez  la  plupart  de  Hymenolepis 
consiste  en  deux  couches  de  muscles  longitudinaux  internes. 
La  couche  interne  est  formée  de  faisceaux  plus  volumineux 
qui  mesurent  0mm,031  de  diamètre  et  se  composent  de  12  à 
14  fibres.  La  musculature  transversale  et  dorso-ventrale  est 
presque  invisible. 
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Fig.  46. 
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Fig.  45-48.  IIymenolepis  vaginata,  nov.  sp. 

Fig.  45.  Scolex.  Fig.  46.  Crochet  du  rostellum.  Fig.  47.  Coupe  transversale 
montrant  la  disposition  de  la  poche  du  cirre  et  du  vagin.  Fig.  48.  Coupe  longi¬ 
tudinale  d’un  proglottis  développé. 
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Les  quatre  vaisseaux  excréteurs  traversent  toute  la  lon¬ 
gueur  du  strobila  ;  leurs  commissures  sont  bien  marquées.  Le 
vaisseau  ventral  est  éloigné  du  bord  du  segment  de  0mm,026. 
Les  deux  nerfs  de  chaque  côté  sont  fortement  développés. 
Les  pores  génitaux  sont  unilatéraux  et  les  canaux  passent 
entre  les  vaisseaux  excréteurs  dans  la  moitié  antérieure  du 
proglottis. 

Les  trois  testicules  sont  disposés  d’après  le  type  C  de 
Fuhrmann  (1906),  comme  chez  H.  megalops  (Nitzch)  Ran- 
som  1902.  Mais  cette  disposition  n’est  pas  toujours  aussi 
nette,  parce  que  les  testicules  peuvent  se  développer  consi¬ 
dérablement  de  sorte  qu’ils  occupent  presque  tout  l’intérieur 
du  segment.  Le  diamètre  des  testicules  mesure  0ram,176.  Le 
canal  déférent  forme  une  énorme  vesicula  seminalis  externa 
de  0mm,176.  La  poche  du  cirre  est  relativement  grande,  elle 
s’allonge  jusqu’au  milieu  du  proglottis.  Placée  du  côté  dorsal 
elle  mesure  0mm,26  de  longueur,  et  se  renfle  dans  le  deuxième 
tiers  de  sa  partie  terminale.  A  l’intérieur  on  observe  une 
grande  vésicule  séminale  interne  de  0mm,2  et  quelques  lacets 
du  vas  deferens.  En  somme  la  structure  de  la  poche  du  cirre 
ressemble  à  celle  de  Hymenolepis  brachycephala  ( Creplin )  Colin. 
Le  pénis  est  armé  de  fines  épines. 

Le  vagin  est  très  caractéristique  pour  cette  espèce.  A  son 
entrée  dans  le  cloaque  génital,  il  forme  une  espèce  d’enton¬ 
noir  très  musculeux.  Cette  musculature  composée  de  mus¬ 
cles  radiaires  est  disposée  en  de  nombreuses  bandes,  dont 
l’ensemble  présente  un  aspect  tout  à  fait  particulier  et  carac¬ 
téristique  pour  cette  espèce.  D’après  la  disposition  des  organes 
copulateurs  il  me  semble  que  cette  espèce  présente  le  phéno¬ 
mène  de  l’autofécondation.  Sur  les  préparations  on  peut  voir 
comment  le  pénis  d’un  segment  entre  directement  dans  le 
canal  du  vagin  qui  se  dilate  en  un  réceptacle  séminal,  situé 
au  milieu  du  segment,  avec  un  diamètre  de  0mm,16.  L’ovaire 
est  placé  entre  les  testicules  et  le  réceptacle  séminal  ;  sa  lar¬ 
geur  maxima  est  de  0mm,19.  L’utérus  se  présente  d’abord 
comme  un  petit  sac  de  forme  variable  situé  entre  la  poche 
du  cirre  et  l’ovaire.  Puis,  dans  les  proglottis  mûrs,  l’uterus 
occupe  tout  le  segment.  Les  oncosphères  ont  0,018  de  dia¬ 
mètre. 
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Hymenolepis  tubicirrosa,  nov.  sp. 

Fig.  49-50 

Hôte  :  Dicholophus  cristalus. 

Localité  :  Paraguay.  San  Bernardino  (Amérique  du  sud). 

Musée  de  Berlin.  Flacon  Q  591. 

Cette  espèce  est  le  premier  représentant  du  genre  Hyme¬ 
nolepis  dans  le  groupe  des  Gruiformes,  chez  lesquels  on  n’a 
trouvé  jusqu’à  présent  que  deux  espèces  de  Davainea  et  une 
espèce  de  Dilepis. 

L’exemplaire  que  j’ai  étudié  mesure  3  à  4  cm.  de  long  et 
Omm ; 48  de  large.  Son  scolex  globuleux  d’un  diamètre  de 
0mm,176,  est  muni  de  quatre  ventouses  mesurant  au  maxi¬ 
mum  0mm,08  de  diamètre. 

Malheureusement  je  n’ai  pu  voir  les  crochets  du  rostel- 
lum  sur  mes  préparations.  Malgré  cette  lacune  il  est  permis 
de  faire  de  cet  Hymenolepis  une  nouvelle  espèce  en  se  basant 
sur  son  anatomie  très  caractéristique.  Les  premiers  proglot- 
tis  sont  relativement  courts.  Les  segments  qui  possèdent  les 
ébauches  des  organes  génitaux  sont  longs  de  0mm,013  et  larges 
de  0mm,44.  Les  segments  plus  développés  s’allongent  toujours 
d’avantage  et  finissent  par  atteindre  dans  les  proglottis  mûrs 
une  longueur  de  0|nm.l  et  une  largeur  de  0mm,48. 

La  musculature  de  cette  forme  semble  être  faible.  Les 
spécimens  que  j’ai  eus  à  ma  disposition  étaient  légèrement 
macérés,  de  sorte  que  je  n’ai  pu  voir  distinctement  la  dispo¬ 
sition  des  muscles.  Les  vaisseaux  excréteurs  sont  très  rap¬ 
prochés  dans  les  proglottis  jeunes,  ils  s’écartent  en  arrière  et 
dans  les  segments  bien  développés  ne  sont  éloignés  du  bord 
du  proglottis  que  de  0inm,036.  Le  diamètre  du  canal  ventral 
est  beaucoup  plus  grand  que  celui  du  canal  dorsal. 

Les  conduits  sexuels  sont  unilatéraux  et  débouchent  au 
milieu  des  segments. 

Les  trois  testicules  sont  disposés  d’après  le  type  b  de 
Fuhrmann  (1906)  c’est  à  dire  comme  chez  Hymenolepis  ligu- 
loïdes  (Gerv.)  Colin  (1901).  Le  diamètre  des  testicules  atteint 
0mm, 031.  Le  vas  deferens  forme  un  court  canal  qui  se  dilate 
ensuite  en  une  vésicule  séminale  de  0mni,091  de  diamètre.  La 
poche  du  cirre  est  très  caractéristique  pour  cette  espèce: 
elle  constitue  un  tube  rectiligne  long  de  0mn>,197  et  large  de 
0mm, 013  qui  atteint  le  canal  excréteur  aporal.  Bien  que  peu 


musculeuse,  celte  poche  possède  à  son  extrémité  interne  un 
muscle  rétracteur. 

Le  vagin  est,  placé  au-dessous  de  la  poche  du  cirre  et 
forme  un  canal  étroit  à  parois  très  fines.  Au  milieu,  sous  la 
poche  du  cirre  se  trouve  le  réceptacle  séminal  de  0mm,052. 
L’ovaire  mesure  seulement  0mm,044  en  largeur.  La  position 


Fig.  49-50.  Hymenolepis  tubicirrosa,  nov.  sp. 

Fig.  49.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis.  Fig.  50.  Coupe  longitudinale 
montrant  la  disposition  de  la  poche  du  cirre  et  des  testicules. 
vs. in  vesicula  seminalis  interne. 


de  la  glande  vitellogène  est  très  caractéristique.  Elle  se  pré¬ 
sente  sous  la  forme  d’une  petite  masse  ovale  de  0mm,02  située 
sur  le  côté  aporal  de  l’ovaire.  L’utérus  occupe  toute  la  par¬ 
tie  postérieure  des  proglottis  mûrs,  de  sorte  que  la  poche  du 
cirre  est  tout  à  fait  refoulée  vers  le  bord  antérieur.  Le  plus 
grand  diamètre  des  embryons  de  cette  espèce  mesure  0mm,026. 
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Hymenolepis  kowalewski,  nov.  sp. 

Fig.  51-54. 

Hôte  :  Fuligula  cristatci. 

Localité:  Havel  bei  Postdam  (Allemagne). 

Musée  de  Berlin.  Flacon  Q  124. 

Cet  animal  habite  l’intestin  des  Anserif ormes,  où  le  genre 
Hymenolepis  est  représenté  par  de  très  nombreuses  espèces. 

Le  spécimen  que  j’ai  étudié  a  une  longueur  de  2  à  3  cm., 
sa  largeur  maximale  est  de  2mm,75.  Les  10  crochets  du  ros- 
tellum  sont  disposés  en  simple  couronne  et  répondent  par 
leur  forme  au  type  IV  6  Fuhrmann  (1906).  Ils  ressemblent 
donc  à  ceux  de  H.  creplini  (Krabbe)  et  H.  fallcix  (Krabbe).  Ces 
crochets  sont  de  petites  dimensions,  ils  mesurent  seulement 
0mm,0104  de  longueur. 

Les  proglottis  sont  extrêmement  courts.  Les  segments 
avec  organes  génitaux  développés  atteignent  2  mm.  de  lar¬ 
geur  et  0mm,096  de  longueur.  L’extrême  brièveté  des  segments 
exerce  une  grande  intluence  sur  la  disposition  des  organes. 

Les  muscles  longitudinaux  du  parenchyme  forment  deux 
couches  de  faisceaux,  dont  ceux  de  la  lame  interne  sont  un 
peu  plus  volumineux.  Chaque  faisceau  comprend,  le  plus 
souvent,  12  à  13  fibres.  Le  parenchyme  externe  est  parcouru 
par  de  nombreuses  fibres  musculaires  diagonales,  si  bien  que 
la  musculature  de  cette  espèce  ressemble  à  celle  de  Hymeno¬ 
lepis  microsoma  (Creplini)  décrit  par  Cohn  (1901). 

Les  quatre  vaisseaux  excréteurs  sont  éloignés  du  bord  du 
proglottis  de  0mm,51.  Le  canal  excréteur  ventral,  comme 
d’habitude,  est  plus  gros  que  le  dorsal. 

Les  testicules,  au  nombre  de  trois,  avec  un  diamètre  de 
0mm,32,  sont  disposés  comme  chez  H.  bisciccata  Fuhrmann 
(1906)  et  H.  micrancristrota  (Wedl).  Mais  chez  notre  nouvelle 
espèce,  les  testicules  sont  développés  plutôt  dans  le  sens 
transversal,  tandis  que  chez  H.  bisaccata  Fuhrmann  les  seg¬ 
ments  étant  plus  longs,  les  testicules  se  développent  dans  le 
sens  de  la  longueur  du  proglottis.  Les  testicules  sont  situés 
du  côté  dorsal  du  segment,  comme  c’est  le  cas  dans  la  majo¬ 
rité  des  espèces  du  genre  Hymenolepis,  Le  canal  du  vas  defe- 
rens  forme  une  vésicule  séminale  externe,  située  du  côté 
dorsal  et  dont  le  diamètre  est  de  0mm,414.  La  poche  du  cirre 
n’est  pas  grande  puisqu’elle  n’atteint  jamais  le  canal  excré¬ 
teur.  Sa  longueur  maximale  est  de  0|nni,22  et  sa  largeur  de 
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0mm,057.  La  poche  du  cirre  contient  une  vesicula  seminalis 
interna  de  0mn),14  de  long,  qui  occupe  les  deux  tiers  de  sa 
longueur.  La  musculature  de  la  poche  du  cirre  est  formée 
surtout  de  muscles  longitudinaux.  Le  pénis  est  presque  rec¬ 
tiligne.  Sa  partie  basale  se  dilate  en  un  petit  renflement 
entouré  de  fibres  musculaires. 


Fig.  51.  Fig.  52. 


Fig.  51-54.  Hymenolepis  kowalewski,  nov.  sp. 

Fig.  51.  Crochet  du  rostellum.  Fig.  52.  Préparation  totale  d’un  segment. 
Fig.  53.  La  musculature  longitudinale.  Fig.  54.  Poche  du  cirre  et  du  vagin,  coupe 
longitudinale. 

m.ob  musculature  oblique. 


Le  vagin,  situé  du  côté  ventral  et  en  arrière  de  la  poche 
du  cirre,  se  présente  sous  forme  d’un  canal  étroit  de  0mm,013 
de  diamètre.  Après  avoir  dépassé  le  vaisseau  excréteur,  le 
vagin  se  dilate  en  un  grand  réceptacle  séminal  qui  forme  un 
long  sac  de  0mm,35.  L’ovaire  est  déplacé  du  côté  des  pores 
sexuels.  Dans  les  jeunes  proglottis  il  est  nettement  divisé  en 
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deux  ailes,  puis  ce  caractère  tend  à  s’effacer  par  le  dévelop¬ 
pement  de  nombreux  lobes.  En  arrière  et  du  côté  ventral  se 
trouve  la  glande  vitellogène,  fortement  lobée  et  longue  de 
0mm,176.  L’utérus  sacciforme  apparaît  d’abord  du  côté  ven¬ 
tral,  puis  il  se  développe  considérablement  surtout  dans  le 
sens  dorsal  et  dépasse  les  canaux  excréteurs.  Malheureuse¬ 
ment  dans  mes  préparations  je  n’ai  pas  trouvé  de  segment 
complètement  mûr. 


Kowalewskiella  longiannulata,  nov.  gen.,  nov.  sp. 

Fig.  55-58. 

Hôte  :  Totanus  stagnalis. 

Localité:  Gouvernement  de  Poltawa  (Russie). 

Musée  de  Berlin.  Flacon  Q  519. 

La  longueur  totale  de  cette  espèce  est  de  3  à  4  cm.,  sa 
largeur  maxima  est  de  0mm,54.  Le  scolex,  large  de  0mm,065, 
est  armé  de  quatre  petites  ventouses  de  0mm,023  de  diamètre. 
Le  rostellum  a  une  largeur  de  0ram,0039.  Les  crochets,  longs 
de  Omm, 052  à  0mm,06  et  au  nombre  de  28-30,  sont  disposés 
en  une  simple  couronne.  Bien  que  de  dimensions  plus  petites, 
ces- crochets  ressemblent  beaucoup  à  ceux  de  Hymenolepis 
capillaris  (Krabbe).  Le  cou,  long  de  0mm,3,  ne  se  sépare  pas 
nettement  du  scolex.  La  longueur  des  segments  augmente 
progressivement.  Les  premiers  proglottis  sont  six  fois  plus 
larges  que  longs,  puis  ils  deviennent  trois  fois  plus  larges  que 
longs;  les  segments  qui  suivent  sont  carrés,  et  enfin  les  pro¬ 
glottis,  avec  organes  génitaux  bien  dévoloppés,  deviennent 
beaucoup  plus  longs  que  larges.  Les  segments  complètement 
mûrs,  possédant  l’utérus,  s’allongent  considérablement.  Leur 
largeur  atteint  seulement  0mm,32,  tandis  que  leur  longueur 
mesure  de  lmm,86  à  lmm,91. 

La  musculature  consiste  en  deux  couches  de  faisceaux 
musculaires  longitudinaux.  La  couche  interne  comprend  seu¬ 
lement  46  faisceaux  musculaires,  dont  8  ventraux  et  8  dor¬ 
saux.  Ces  faisceaux  sont  petits,  leur  diamètre  est  de  O»1111, 01. 
Par  contre,  la  couche  externe  est  formée  de  nombreux 
petits  faisceaux  musculaires.  Dans  le  parenchyme  cortical  se 
trouvent  des  fibres  musculaires  isolées  et  des  corpuscules 
calcaires  de  0mm,013.  Les  canaux  excréteurs  ventraux  sont 
6  fois  plus  larges  que  les  dorsaux. 
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Fig.  55-58.  Kowalewskiella  longiannulata,  nov.  gen.,  nov.  sp. 

Fig.  55.  Scolex.  Fig.  56.  Les  crochets  du  rostellum.  Fig.  57.  Préparation 
totale  montrant  la  disposition  des  organes.  Fig.  58.  Préparation  totale  d’un 
segment  miirs. 


/ 
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Les  ouvertures  sexuelles  alternent  irrégulièrement,  et  les 
conduits  génitaux  passent  entre  les  vaisseaux  excréteurs  dans 
le  second  tiers  du  segment. 

Les  organes  génitaux  mâles  sont  représentés  par  de  très 
nombreux  testicules,  disposés  en  avant  et  en  arrière  de  l’ovaire. 
Cependant  on  voit  de  temps  en  temps  quelques  testicules 
logés  du  côté  aporal  de  l’ovaire.  Le  nombre  des  testicules 
atteint  environ  52  et  leur  diamètre  est  de  0mm,044  à  0mm,052. 
Le  canal  déférent  forme  quelques  lacets  sur  son  parcours. 
Près  de  la  poche  du  cirre,  il  est  entouré  de  grandes  cellules 
prostatiques.  La  poche  du  cirre  est  piriforme,  longue  de 
Omm ,0936  et  large  de  0mm,0468.  Elle  dépasse  les  vaisseaux 
excréteurs  et  débouche  sur  les  proglottis  allongés  dans  un 
profond  cloaque,  distant  de  0mm,73  du  bord  antérieur  du  seg¬ 
ment.  A  l’intérieur  de  la  poche  du  cirre  se  trouvent  de  nom¬ 
breuses  cellules  isolées  qui  semblent  être  les  myoblastes.  Le 
pénis,  musculeux  et  rectiligne,  est  armé  de  toutes  petites 
épines. 

Le  vagin  présente  chez  cette  espèce  une  structure  très 
intéressante.  Près  du  cloaque,  il  se  dilate  en  un  renflement 
terminal  muni  de  petits  spiculés  et  entouré  de  cellules  glan¬ 
dulaires.  Ce  renflement  mesure  0mm,039  et  débouche  au-des¬ 
sous  de  la  poche  du  cirre.  Ensuite  le  vagin  se  rétrécit  en  un 
canal  étroit  qui  se  dilate  de  nouveau  pour  former  un  récep- 
taculum  séminalis  large  de  0mm,046  et  long  de  O™, 096,  dont 
les  parois  sont  fortement  musculeuses.  L’ovaire  lobé,  situé 
du  côté  ventral,  est  très  petit  et  a  une  largeur  totale  de 
0mm, 182.  h  est  nettement  divisé  en  deux  ailes;  la  partie  apo- 
rale  est  plus  grande  que  l’autre.  En -dessus  du  milieu  de 
l’ovaire  se  trouve  une  petite  glande  coquillière  ronde  de 
0mm, 026  et  au-dessous  la  glande  vitellogène  fortement  lobée 
mesurant  0llim,065.  L’utérus  se  présente  sous  forme  d’un 
long  sac,  qui  se  développe  dans  le  sens  longitudinal  tout  en 
se  déjetant  un  peu  du  côté  aporal  du  proglottis. 

Les  caractères  si  particuliers  de  cette  espèce  justifient  la 
création  d’un  nouveau  genre  dont  la  diagnose  est  la  suivante  : 

Scolex  avec  rostellum.  muni  d’une  simple  couronne  de  petits 
crochets.  Pores  sexuels  irrégulièrement  alternants  avec  conduits 
sexuels  passant  entre  les  vaisseaux  excréteurs.  Testicules  disposés 
en  avant  et  en  arrière  des  glandes  sexuelles  femelles.  Glandes 
sexuelles  femelles  petites.  Utérus  sacciforme. 

Ce  nouveau  genre  se  rapproche  un  peu  du  genre  Cateno- 
tænia  Janicki.  (Studien  an  Sâugetierscestoden  1906.) 


224 


AMŒBOTÆNIA  BRKVICOLLIS  FüHRMANN. 

Fig.  59-62. 

Hôte  :  Hoplopterus  spira. 

Localité:  Caire  (Afrique).  Collection  Fuhrraann  n°  72. 

L’espèce  d ’Amoebotaenia  trouvée  chez  Hoplopterus  spira 
est  sans  doute  Amoebotaenia  brevicollis  Fuhrmann  (1907  a)  vi¬ 
vant  chez  Charadrius  nubiens. 

Je  veux  en  donner  ici  une  description  plus  détaillée  pour 
montrer  les  différences  entre  les  deux  formes,  la  forme  dé¬ 
crite  par  Fuhrmann  et  la  mienne,  les  deux  provenant  d’hôtes 
différents. 

Mes  exemplaires  possèdent  seulement  10  proglottis  et  la 
longueur  du  strobila  atteint  2mm, 26  et  ceux  de  Fuhrmann  ont 
25  proglottis.  Le  scolex  large  de  0mm,384  est  armé  de  quatre 
ventouses  d’un  diamètre  de  0mm,117.  Le  rostellum  est  muni 
de  20  crochets  tandis  que  la  forme  décrite  par  Fuhrmann  ne 
possède  que  16  crochets.  Chez  mes  exemplaires,  les  crochets 
ressemblent  à  ceux  de  l’espèce  type,  avec  cette  différence 
qu’ils  sont  un  peu  plus  longs.  Les  crochets  de  l’espèce  dé¬ 
crite  par  Fuhrmann  mesurent  0mm,059-0mm,061,  et  la  longueur 
des  crochets  de  mes  exemplaires  est  de  0mra,065. 

Le  sac  musculeux  du  rostellum  pénètre  jusque  dans  le 
premier  segment.  Le  cou  manque  complètement. 

Tous  les  proglottis  sont  plus  larges  que  longs.  Pourtant 
dans  certains  cas  les  segments  peuvent  s’allonger  considéra¬ 
blement.  Voici  quelques  chiffres.  Les  premiers  proglottis  ont 
de  largeur  et  0mm,064  de  longueur;  les  segments 
avec  organes  génitaux  développés  ont  0mm,48  de  largeur  et 
0»>m,128  de  longueur,  tandis  que  les  derniers  segments,  rem¬ 
plis  d’œufs  sont  larges  de  0mm,73  et  longs  de  0mm,336.  Les 
organes  génitaux  commencent  à  se  développer  immédiate¬ 
ment  en  arrière  du  scolex. 

La  musculature  de  cette  espèce  consiste  en  deux  rangées 
de  faisceaux  longitudinaux  disposés  dans  le  parenchyme  in¬ 
terne.  Les  dimensions  des  faisceaux  sont  les  mêmes  dans  les 
deux  couches.  Les  muscles  transversaux  et  dorso-ventraux 
sont  fortement  développés. 

Les  testicules  en  nombre  restreint  (13  à  15)  comme  chez 
l’espèce  type  occupent  toute  la  partie  postérieure  du  segment. 
Le  diamètre  des  testicules  est  de  0mm,055.  Le  vas  deferens, 
comme  chez  l’exemplaire  décrit  par  Fuhrmann,  forme  de  nom- 
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Fig.  60. 


Fig.  59-62.  Amœbotænia  brevicollis  Fuhrmann. 

Fig.  59.  Préparation  totale  montrant  le  soolex  et  les  premiers  segments  du 
strobila.  Fig.  60.  Croehet  du  rostellum.  Fig.  61.  Coupe  longitudinale  d'un 
jeune  segment.  Fig.  62.  Coupe  transversale  montrant  la  poche  du  cirre  et  le 
vagin. 
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breuses  ondulations.  La  poche  du  cirre  longue  de  O1»1» ,104 
débouche  dans  un  profond  cloaque  musculeux.  Sa  faible  mus¬ 
culature  consiste  surtout  en  muscles  longitudinaux.  Les  con¬ 
duits  sexuels  alternent  régulièrement  et  débouchent  dans  le 
premier  tiers  du  bord  du  segment. 

Le  vagin  passe  sous  la  poche  du  cirre,  son  canal  assez 
étroit  fait  de  nombreux  lacets,  puis  se  dilate  au  milieu  du 
segment  en  un  réceptaculum  seminalis  fusiforme.  L’ovaire, 
situé  en  avant  des  testicules  est  nettement  divisé  en  deux 
lobes,  larges  de  0mm,078  et  longs  de  0mm,065.  Au-dessous  de 
l’ovaire  se  trouve  une  petite  glande  vitellogène  de  0mn>,02. 

L’utérus  apparaît  dans  la  partie  antérieure  du  proglottis, 
puis  sa  cavité  se  dilate  et  occupe  tout  le  parenchyme.  Le  dia¬ 
mètre  des  oncosphères  mesure  0mm,039,  tandis  que  celui  des 
œufs  de  la  forme  de  Fuhrmann  mesurait  0mm,034. 

En  somme  les  différences  entre  le  type  provenant  de  Cha- 
radrius  nubiens  et  Y Amoebotaenia  brevicollis  trouvé  dans  Ho- 
plopterus  spira  résident  dans  de  légères  différences  de  taille  de 
certains  organes. 


Paruterina  fuhrmanni,  nov.  sp. 

Fig.  63-66. 

Hôte  :  Bucco  spec. 

Localité:  Brésil. 

Musée  de  Vienne.  Flacon  Q  419. 

Cette  nouvelle  espèce  est  le  premier  représentant  du  genre 
Paruterina  Fuhrmann  (1908)  dans  le  groupe  des  Corciciif ormes . 

L’animal,  long  de  2  à  3  cm.  et  large  de  0mm,97,  possède 
le  scolex  caractéristique  du  genre.  Sa  forme  est  identique  à 
celle  de  Paruterina  angustata  Fuhrmann  (1906  a).  Le  rostel- 
lum,  à  son  extrémité  antérieure,  est  muni  d’un  anneau  mus¬ 
culeux,  typique  pour  ce  genre.  Malheureusement,  les  crochets 
du  rostellum  manquaient.  Le  diamètre  du  scolex  est  de 
0mm, 22  et  celui  des  quatre  ventouses  de  0mm,09.  Le  cou  est 
long  de  0mm,35,  large  de  0mm,14.  Les  premiers  segments  sont 
plus  larges  que  longs,  ensuite  les  proglottis  plus  développés 
s’allongent,  deviennent  carrés,  et  enfin  les  segments  mûrs 
sont  plus  longs  que  larges. 

La  musculature  de  cette  espèce  est  faiblement  déve¬ 
loppée.  Malheureusement  mon  matériel  était  trop  macéré 
pour  me  permettre  d’en  faire  un  examen  approfondi.  J’ai 
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Fig.  68-66.  Paruterina  fuhrmanni,  nov.  sp. 

Fig.  68.  Scolex.  Fig.  64.  Coupe  longitudinale  d’un  segment.  Fig.  65.  Pré- 
>aration  totale  montrant  la  disposition  de  l’organe  paruterin  et  de  l’uterus. 
rig.  66.  Préparation  totale  d’un  segment  mûr. 

par  organe  paruterin. 


pu,  malgré  le  mauvais  état  de  conservation  de  mon  maté¬ 
riel,  constater  cependant  l’existence  de  deux  couches  muscu¬ 
laires  longitudinales,  comme  c’est  du  reste  le  cas  chez  la 
plupart  des  espèces  de  Cestodes.  Les  vaisseaux  excréteurs 
sont  éloignés  du  bord  de  0mn',096  dans  un  segment  large  de 
Omm, 52.  jjG  diamètre  du  canal  ventral,  mesurant  0mm,018,  est 


plus  grand  que  celui  du  vaisseau  dorsal.  Les  pores  sexuels 
sont  unilatéraux.  Les  conduits  génitaux  passent  entre  les 
vaisseaux  excréteurs  et  se  rapprochent  un  peu  du  bord  anté¬ 
rieur  du  segment,  si  bien  qu’ils  se  trouvent  en  général  à  la 
limite  du  premier  et  second  tiers  du  bord. 

Les  testicules,  au  nombre  de  9  à  11,  sont  disposés  en 
arrière  de  l’ovaire  dans  la  partie  postérieure  du  proglottis.  La 
poche  du  cirre,  longue  de  0mnyl6,  dépasse  un  peu  le  canal 
excréteur.  Sa  forme  varie  beaucoup;  tantôt  elle  est  arrondie, 
tantôt  piriforme  avec  un  rétrécissement  mesurant  0mm,039  de 
diamètre  vers  le  cloaque.  La  musculature  de  la  poche  est  faible 
et  ne  présente  rien  de  particulier.  A  l’intérieur  il  n’existe 
pas  de  vésicule  séminale  interne,  comme  c’est  le  cas  chez 
Paruterina  candelabria  (Gœze)  Wolffhügel  (1899a-1900).  Le 
vagin  passe  au-dessous  de  la  poche  du  cirre  sous  forme  d’un 
simple  canal,  qui  fonctionne  sans  doute  comme  réceptacle 
séminal,  lequel  fait  complètement  défaut  comme  organe  dis¬ 
tinct.  L’ovaire  se  développe  très  tôt.  Situé  au-dessous  de 
l’utérus,  dans  les  segments  avancés,  il  est  large  de  0IIim,192. 
Tout  en  arrière  et  du  côté  ventral  se  trouve  la  glande 
vitellogène,  ovale,  mesurant  0ram,044.  C’est  l’anatomie  de 
l’utérus  et  de  son  organe  paruterin  annexe  qui  est  la  plus 
intéressante  chez  cette  espèce.  L’utérus,  placé  d’abord  au- 
dessus  de  F  ovaire,  présente  la  forme  d’un  sac  transversal 
allongé  et  légèrement  recourbé,  comme  nous  le  voyons  chez 
Paruterina  angustata  Fuhrmann.  Après  la  disparition  de 
l’ovaire,  l’utérus  se  déplace  en  arrière  et  forme  une  espèce 
de  sac  allongé  dans  le  sens  transversal  sans  étranglement 
médian  bien  marqué.  Dans  un  segment  large  de  0mm,97, 
l’utérus  avait  une  largeur  de  0mm51.  L’organe  parutérin  pré¬ 
sente  un  aspect  tout  à  fait  particulier.  Un  étroit  cylindre  paren¬ 
chymateux,  légèrement  ondulé,  part  du  milieu  de  l’utérus.  En 
se  renflant  ensuite  à  l’extrémité  antérieur  du  proglottis,  ce 
cylindre  constitue  une  masse  parenchymateuse  nettement 
délimitée  et  de  forme  ovale.  Dans  les  proglottis  mûrs,  où 
l’utérus  est  rempli  d’oncosphères,  l’organe  parutérin  mesure 
Omm, 150  et  ne  renferme  encore  aucune  oncosphère.  C’est  sans 
doute  seulement  après  que  le  proglottis  mûr  s’est  détaché 
que  les  oncosphères  entrent  dans  le  renflement  parutérin  qui 
devient  alors  une  capsule  enveloppant  l’ensemble  des  em¬ 
bryons.  Mais  dans  mes  préparations  je  n’ai  pas  vu  ce  dernier 
stade  du  développement. 
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PARUTERINA  OTIDIS,  IlOV.  sp. 

Fig.  67-68. 

Hôte  :  O  lis  brachyotus. 

Collection  Fuhrmann.  Flacon  n°  71. 

Cette  espèce  est  longue  de  2  cm.  environ.  Son  scolex  est 
large  de  0mm,236  et  les  quatre  ventouses  ont  Omm,ll  de  dia¬ 
mètre  maximum. 

Le  rostellum  est  armé  de  92  crochets,  disposés  en  double 
couronne.  Par  leur  forme,  ces  crochets  ressemblent  beaucoup 
à  ceux  de  Paruterina  bucerotina  Fuhrmann  (1909).  Les  grands 
crochets  mesurent  0mm,057  et  les  petits  0mm,041. 


Fig.  67. 


Fig.  67-68.  Paruterina  otidis,  nov.  sp. 

Fig.  67.  Crochets  de  rostellum.  Fig.  68.  Préparation  totale  d’un  jeune  segment. 


Les  pores  génitaux  alternent  irrégulièrement.  Xe  paren¬ 
chyme  externe  est  parsemé  de  nombreux  corpuscules  cal¬ 
caires.  Les  vaisseaux  excréteurs  sont  distants  du  bord  du  pro¬ 
glottis  de  0mm,062,  dans  un  segment  mesurant  0mm,23  de 
largeur. 

Je  n’ai  eu  à  ma  disposition  que  les  proglottis  jeunes,  de 
sorte  que  l’étude  des  organes  sexuels  n’est  pas  très  complète. 
Les  15  testicules  sont  disposés  en  demi-cercle  autour  des 
glandes  sexuelles  femelles.  Toute  la  partie  antérieure  du 
proglottis  est  sans  testicules.  La  poche  du  cirre  est  allongée. 
Dans  les  ébauches  des  organes  sexuels  femelles,  on  peut 
constater  la  présence  de  l’organe  parutérin  si  caractéristique 
du  genre  Paruterina. 
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Progynotænia  pauciannulata,  nov.  sp. 

Fig.  69-73. 

Hôte  :  Hoploplerus  spira. 

Localité  :  Caire.  Collection  Fuhrmann,  flacon  n°  75. 

Cette  nouvelle  espèce  rentre  dans  l’intéressante  famille 
des  Acoléïnidæ  Fuhrmann  (1899)  et  dans  le  genre  Progynotænia 
créé  par  le  même  auteur. 

L’animal  habite  aussi  l’intestin  d’un  représentant  des  Cha- 
radriif ormes ,  comme  les  deux  espèces  connues:  Progyno¬ 
tænia  jàgerskiôldi  et  Progynotænia  evaginata  Fuhrmann.  [Die 
Gestoden  der  Vôgel  des  weissen  Nils,  1911.]  Les  exemplaires 
que  j’ai  étudiés  n’étaient  longs  que  de  2mm,4,  et  le  strobila  ne 
ne  comprenait  que  10  à  12  proglottis.  Le  scolex,  globuleux, 
de  0mm,208  de  diamètre,  est  armé  de  quatre  ventouses  d’un 
diamètre  de  0nim,091  qui  se  détachent  souvent  nettement  à  la 
surface  du  scolex.  Le  rostellum,  long  de  0mm,27,  possède  un 
double  sac  musculeux  dans  lequel  il  peut  se  retirer.  La  dis¬ 
position  du  rostellum,  avec  son  renflement  musculeux  ter¬ 
minal,  est  comparable  à  celle  de  Progynotænia  evaginata 
Fuhrmann,  mais  les  crochets  sont  tout  à  fait  différents.  Les 
19  crochets  sont  disposés  chez  notre  espèce  en  une  couronne 
simple,  et  leur  forme  ressemble  beaucoup  à  celle  des  cro¬ 
chets  de  Progynotænia  jàgerskiôldi  Fuhrmann.  Leur  longueur 
n’est  que  de  0mm,044,  tandis  que  celle  des  crochets  de  P.  jà¬ 
gerskiôldi  atteint  0mm,052. 

Le  cou  manque  complètement.  La  strobilisation  commence 
immédiatement  en  arrière  du  scolex.  Les  premiers  proglottis, 
relativement  courts,  s’allongent  considérablement  vers  la  fin. 
Voici  quelques  chiffres  :  les  premiers  segments  sont  larges  de 
Omm, 38  et  longs  de  Omm,ll;  plus  en  arrière,  où  les  organes 
femelles  sont  bien  développés,  les  proglottis  sont  longs  de 
Omm, 49  et  les  derniers  segments  mesurent  0mm,32  à  0mm64  de 
longueur,  et  0mm,4  à  O'111», 75  de  largeur. 

La  musculature,  contrairement  à  celle  des  autres  genres 
d ’Acoleïnæ,  est  très  faiblement  développée.  Les  muscles  lon¬ 
gitudinaux  sont  distribués  en  trois  couches  de  faisceaux,  for¬ 
més  de  4  à  5  fibres  chacun.  Entre  ces  lames  musculaires 
longitudinales  passent  les  fibres  musculaires  transversales, 
qui  séparent  les  couches  longitudinales  les  unes  des  autres. 
En  dehors  de  ces  faisceaux  principaux,  nous  voyons  de  nom¬ 
breux  petits  faisceaux  et  fibres  musculaires  isolées  qui  partent 


231 


Fig.  73. 


Fig.  69-73.  Prqgynotænia  pauciannulata,  nov.  sp. 

Fig.  69.  Préparation  totale  de  l’animal  et  le  crochet  du  rostellum.  Fig.  70. 
Coupe  longitudinale  d’un  jeune  proglottis.  Fig.  71.  Coupe  longitudinale  d’un 
proglottis  plus  avancé.  Fig.  72.  Coupe  longitudinale  d’un  segment  avec  l’uterus 
développé  et  les  testicules.  Fig.  73.  Oncosphère. 
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vers  la  périphérie.  La  musculature  dorso-ventrale  est  faible.  En 
somme,  la  disposition  de  la  musculature  est  celle,  typique  pour 
les  représentants  de  la  famille  des  Acoleïnidæ  Fuhrmann.  Les 
quatre  vaisseaux  excréteurs,  distants  du  bord  du  segment  de 
Omm, 078,  ont  presque  le  même  diamètre,  soit  52  f*.  Sur  mes 
préparations,  je  n’ai  pas  vu  les  vaisseaux  transversaux. 

Les  organes  génitaux  présentent  d’intéressantes  particu¬ 
larités,  que  nous  ne  trouvons  pas  chez  les  autres  espèces  de 
cestodes.  D’abord  les  glandes  sexuelles  femelles  se  développent 
avant  les  testicules,  tandis  que  dans  la  majorité  des  cestodes 
c’est  l’appareil  sexuel  mâle  qui  apparaît  le  premier.  La  matu¬ 
ration  des  glandes  sexuelles  femelles  se  fait  très  rapidement, 
et  dans  le  cinquième  segment  déjà  l’ovaire,  complètement 
développé,  mesure  0mm,104  de  largeur.  L’ovaire  est  aplati, 
non  lobé,  et  légèrement  arcé.  Du  côté  ventral  est  située  une 
petite  glande  vitellogène  de  0nim,049.  Le  vagin  manque  complè¬ 
tement.  C’est  le  réceptacle  séminal,  placé  entre  l’ovaire  et  la 
glande  vitellogène,  qui  remplace  le  vagin.  Le  diamètre  trans¬ 
versal  du  receptaculum  seminalis  dépasse  celui  de  l’ovaire  et 
atteint  0mm,13.  Dans  le  septième  proglottis  déjà,  l’ovaire  est 
remplacé  par  l’utérus,  qui,  au  commencement,  a  la  forme 
d’un  fer  à  cheval.  L’utérus  est  situé  au  milieu  du  segment 
et  prend  dans  les  segments  mûrs  une  forme  irrégulière.  Les 
oncospbères.  sont  ovales  et  mesurent  0mm,04  de  diamètre. 

Les  testicules  apparaissent  seulement  dans  le  septième 
segment,  où  ils  entourent  l’utérus  et  sont  au  nombre  de  5  à  7 
de  chaque  côté  de  cet  organe.  Leur  diamètre  maximum  est 
de  0mm,039.  Les  premières  ébauches  de  la  poche  du  cirre 
apparaissent  en  même  temps  que  l’ovaire.  Cette  poche, 
allongée,  est  extrêmement  développée  ;  elle  mesure  0mm,26. 
Du  côté  interne  de  la  poche  du  cirre  se  trouve  un  fort  muscle 
rétracteur,  comme  c’est  le  cas  chez  Progynotænia  jàgerskiôldi 
Fuhrmann.  La  poche  du  cirre  renferme  une  grande  vésicule 
séminale  Interne  longue  de  0mm,13.  Cette  poche  passe-  au- 
dessous  des  vaisseaux  excréteurs  et  débouche  dans  un  cloaque 
profond.  Chez  notre  espèce,  le  pénis  est  très  musculeux  et 
armé  de  nombreux  crochets.  Ce  pénis,  de  très  grande  taille, 
se  dévagine  très  fortement.  Les  organes  copulateurs  mâles 
sont  régulièrement  alternants. 
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EXPLICATION  DES  FIGURES 


Abréviations. 


cir.  cirre. 

cl.  cloaque. 

cm.  canalis  masculinus. 

cap.  capsules  parenchymateuses, 
gl.  p.  glandes  prostatiques, 
ex.  v.  canal  excréteur  ventral, 
ex.  d.  canal  excréteur  dorsal, 
ml.  muscles  longitudinaux, 

mt.  muscles  transversaux, 

m.dv.  muscles  dorso- ventraux, 

m.  muqueuse, 
nv.  nerf  longitudinal, 
os.  oncosphère. 
oe.  œuf. 


ov.  ovaire. 

par.  organe  paruterin. 

pc.  poche  du  cirre. 

rs.  receptaculum  seminalis, 

sc.  sacculus  accessorius. 

sm.  submuqueuse. 

sphin.  sphincter. 

t.  testicules. 

ut.  utérus. 

vit.  glande  vitellogène. 

vd.  vas  deferens. 

vg.  vagin. 

vs.int.  vesicula  seminalis  interne, 
vs.  ex.  vesicula  seminalis  externe. 
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EXPLICATION  DES  FIGURES 


Fig- 
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Davainea  multigapsulata,  n.  s. 

1.  Scolex. 

2.  Crochets  du  rostellum. 

3.  Coupe  longitudinale  d’un  jeune  proglottis. 

4.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  développé. 

5.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 

6.  Capsule  parenchymateuse  avec  trois  oncosphères. 

Davainea  ceylonica,  n.  s. 

7.  Scolex  et  première  partie  du  strobila. 

8.  Coupe  transversale  à  travers  d’un  proglottis  développé. 

9.  Coupe  transversale  à  travers  le  proglottis  mûr. 

Davainea  penetrans,  n.  s. 

10.  Scolex. 

11.  Scolex  pénétrant  dans  la  submuqueuse  de  son  hôte. 

12.  Coupe  transversale  d’un  proglottis  mûr. 

13.  Poche  du  cirre  avec  canalis  masculinus  cme. 

14.  La  musculature.  Coupe  transversale. 

15.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 

Davainea  gohni,  n.  s. 

16.  Scolex. 

17.  Coupe  longitudinale  d’un  jeune  proglottis. 

18.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  plus  avancé. 

19.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 

Davainea  spiralis,  n.  s. 

20.  Scolex  et  ventouses  avec  les  nombreux  crochets. 

21.  Coupe  longitudinale  à  travers  la  poche  du  cirre  et  le  vagin 

22.  La  musculature.  Coupe  transversale. 

23.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 

Davainea  friedbergii  (Linstow). 

24.  Scolex. 

25.  Coupe  longitudinale. 

26.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 

27.  Coupe  transversale  d’un  proglottis  mûr. 
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Fig.  28. 
»  29. 

»  30. 

»  31. 
»  32. 


»  33. 

»  34. 

»  35. 


»  36. 

»  37. 

»  38. 

»  39. 


»  40. 

»  41. 

»  42. 

»  43. 

»  44. 


»  45. 

»  46. 

»  47. 

x>  48. 


»  49. 

*  50. 


»  51. 

»  52. 

»  53. 

»  54. 


COTUGNIA  FUHRMANNÏ,  n.  S. 

(Préparation)  scolex. 

Préparation  totale. 

Coupe  transversale  d’un  proglottis  développé. 

La  musculature.  Coupe  transversale. 

Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  mûr. 

Choanotænia  stellifera  (Krabbe). 

Scolex. 

Crochet  du  rostellum. 

Coupe  longitudinale  d’un  segment  développé. 

Acanthocirrus  multicanalis,  n.  s. 

Coupe  transversale. 

Poche  du  cirre. 

Coupe  transversale  montrant  la  disposition  des  vaisseaux  excré¬ 
teurs. 

Coupe  longitudinale  montrant  huit  vaisseaux  excréteurs. 

* 

Echinogotyle  multiglandularis,  n.  s. 

Crochet  du  scolex. 

Crochet  de  ventouse. 

Préparation  totale  d’un  segment  jeune. 

Préparation  totale  d’un  segment  développé. 

Coupe  transversale  à  travers  poche  du  cirre,  sacculus  acces- 
sorius  et  vagin. 

Hymenolepis  vaginata,  n.  s. 

Scolex. 

Crochet  du  rostellum. 

Coupe  transversale  montrant  la  disposition  de  la  poche  du 
cirre  et  le  vagin. 

Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  développé. 

Hymenolepis  tubicirrosa,  n.  s. 

Coupe  longitudinale  d’un  proglottis. 

Coupe  longitudinale  montrant  la  disposition  de  la  poche  du 
cirre  et  des  testicules. 

Hymenolepis  kowalewski,  n.  s. 

Crochet  du  rostellum. 

Préparation  totale  d’un  segment. 

La  musculature  longitudinale. 

Poche  du  cirre  et  vagin.  Coupe  longitudinale* 


Kowalewskiella  longiannulata  n.  genre  n.  s. 

55.  Scolex. 

56.  Les  crochets  du  rostellum. 

57.  Préparation  totale,  montrant  la  disposition  des  organes. 

58.  Préparation  totale  d’un  segment  avancé. 

Amœbotænia  brevicollis  Fuhrmann. 

59.  Préparation  totale  montrant  le  scolex  et  les  premiers  segments 

du  strobila. 

60.  Crochet  du  rostellum. 

61.  Coupe  longitudinale  d’un  jeune  segment. 

62.  Coupe  transversale  montrant  la  structure  de  la  poche  du  cirre 

et  du  vagin. 

Paruterina  fuhrmanni,  n.  s. 

63.  Scolex. 

64.  Coupe  longitudinale  d’un  segment. 

65.  Préparation  totale  montrant  la  disposition  de  l’organe  paraute- 

rin  et  l’uterus. 

66.  Préparation  totale  d’un  segment  mûr. 

Paruterina  otidis,  n.  s. 

67.  Crochets  du  rostellum. 

68.  Préparation  totale  d’un  jeune  segment. 

PROGYNOTÆNIA  PAUCfANNULATA,  n.  S. 

69.  Préparation  totale  d’animal  et  le  crochet  de  rostellum. 

70.  Coupe  longitudinale  d’un  jeune  proglottis. 

71.  Coupe  longitudinale  d’un  proglottis  plus  avancé. 

72.  Coupe  longitudinale  d’un  segment  avec  l’utérus  développé  et 

les  testicules. 

73.  Oncosphère. 
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